
Le long d'un chemin seigneurial
Notes d'un promeneur

La Chaux-de-Fonds , le 14 avril 1951.
Du pied de la Roche des Crocs, 1124

mètres, je  ne me suis élev é que de 130
mètres jusqu 'au Col du Mont Dar, 1257
mètres. Il m'a semblé, ayant brassé
la neige, que j' en avais abattu cinquan-
te de plus. Les cotes de la. carie Sieg-
fried mirent toutes choses au point, en-
core que trop hautes de trois mètres.
L'horizon du nivellement suisse a été
en e f f et rectifié.

L'arête des Côtes culmine à 1287
mètres. Pouillerel lui doit le respect ,
puisque plus bas de 9 mètres. Du pied
de la Roche des Crocs, la limite entre
le Val-de-Ruz et la Sagne suit l' o.réle
en direction non seulement du Mont
Dar, mais du Ruliar et du Sud des
Coeuries. Tout ce qui se trouvait au
Nord faisait partie du Clos de la f ran-
chise (1372) . Lorsque Jean II  d'Aarbcrg
accorda aux francs-habergeants de ce
Clos, d'abord des franchises, puis des
routes six ans plus tard, il ne mention-
na pas comme poin t de départ de ces
dernières, le col de Tête de Ran, mais
le Mont. Dar. C'était conforme au sta-
tut dif férent  des deux régions conti-
guës. Il est certain, d' autre part , qu'une
voie d'accès existait déjà des Geneveys-
sur-Fontaines jusqu'au Mont Dar. Elle
devait se continuer au delà. Mais ce
n'était pas un chemin public . Jean II
profita des circonstances — les Sa-
gnards et les Loclois avaient outrepas-
sé leurs droits — pour régulariser la
situation et se procurer de l' argent.

Le toponyme Dar a fai t  croire qu 'il
avait comme origine le mot « dard », la
ramure des sapins. C'est une erreur. Il
s'agit d'un nom de personne. A cette
époque , il n'existait pas encore de noms
de famille. On s'appelait par exemple
Pierre, f i ls  Willermier, ou Jehan f i l s
f e u  Nycolet, ou Mermod , fi ls  Esteve-
nin. On ajoutait parfois un détermi-
natif de métier, d'origine : Rollet, f i l s
Guillaume l'escoff i é (tanneur) . Ro-
lier de Montfort  (Franche-Comté).

Les sobriquets étaient courants : Je-
hanne la menate (la sale) , Mermet le

beldanciere (le beau danseur) , Hugo-
nin le juglar (le jongleu r) .

Vers la f i n  du XVe siècle , les gens
commencèrent d' avoir nom et prénom.
Les anciens patronyme s devinrent le
plus souvent, des noms de famil le . Il
en fu t  de même des qual i f icat i fs  de
métier : Cosandier (tail leur) , Tornare
(tourneur) , Monnier (meunier) , Faber ,
Favre (forgeron) , Tissot (tisserand) .

Toutes sortes de particularités eurent
un sort pareil : Pélichet (poils héris-
sés, cheveux en brosse) , Gaberel (van-
tard) , Corbaz (courbé , voûté) , Meuron
(tête noire comme un meuron) , Piaget
(péager) , Calame (roseau taillé pour
écrire) , Breguet ( rouet à f i ler ) , etc.

Faute de généalogies précises , les as-
cendances et descendances sont très la-
borieuses à établir, parfois impossibles.

Des Dard de la seigneurie de Valan-
gin ou d'ailleurs, il en reste à La
Chaux-de-Fonds . Dardel est un déri-
vé.
(Suite page 3.) Dr Henri BUHLER

Fausta ia volage dormait depuis dix-sept siècles
sous ia cathédrale de Trêves

Les bombes alliées révélèrent (entre antres cùoses) qu'elle s'y trouvait sous bonne garde

(Corr. part , de « L'Impartial >)

Francfort, le 14 avril.
En réduisant en ruine de nombreux

monuments historiques, les bombes de
l'aviation américaine qui tombèrent en
pluie sur l'antique cité de Trêves aux
heures sombres de la contre-attaque
allemande des Ardennes„ rachetèrent
leur oeuvre de destruction de façon
imprévue. Elles mirent à j our un des
plus inestimables trésors dont puisse
rêver un archéologue.

Fausta était femme de moeurs lé-
gères. Ni sa gande beauté ni son rang
ne la sauvèrent d'un destin tragique.
On sait en effet que l'épouse de l'em-
pereur Constantin mourut étouffée
dans un bain chaud. Les condamnés à
mort de ces temps reculés passaient
parfois de vie à trépas de façon fort
cruelle...

Dix-sept siècles durant, la ville de
Trêves conserva en toute ignorance le
portrait de la malheureuse impératrice.
Il fallut que les bombes de l'aviation
américaine transforment la cathédrale
de la vieille cité en un amas de ruines
en décembre 1944 au moment où les
panzers de von Runstedt fonçaient
vers la Belgique , pour que cette ines-
timable oeuvre d'art sorte de l'ombre
dans laquelle elle semblait reléguée
pour toujours.

Certes, durant les mois qui suivirent
la pluie de bombes, que les bombar-
diers américains déversèrent sur Trê-
ves, centre névralgique du front alle-
mand ; le désespoir fut grand non
seulement parmi les familles qui
avaient de nombreux deuil s à déplorer ,
mais aussi parmi les amoureux des
oeuvres d'art, pour lesquels Trêves était

une dépositaire unique en son genre.
Nombre de ses monuments dataient de
l'époque romane et gothique. D'autres,
plus rares, s'étaient vu assigner une
origine plus lointaine encore, remon-
tant au quatrième siècle environ.

(Voir suite page 3.)

On sai t que la Chambre des députés
d'Argentine a voté l' expropriation du
journa l « La Prensa ». En signe de so-
lidarité avec le quotidien opprimé, les
journa ux new-yorkais ont mis en ber-
ne les drapeaux américain et argentin.

La «Prensa» expropriée

Sa dernière inspection

Une photographie prise lors de la dernière inspection de Mac Arthur sur le
38e parallèle. Sur la j eep : en avant Mac Arthur ; derrière à droite, son
successeur, le général M. B. Ridgway et le major-général D. O. Hickey,

chef de l'état-major général .

OO'KI-R we le mouvement populaire ies tamis..,
TRIBUNE LIBRE

...qui commence son activité chez nous ?

On nous écrit :
Le Mouvement Populaire des Famil-

les, qui connaît auj ourd'hui un large
rayonnement en Suisse et en France , a
commencé son activité presque simul-
tanément en divers endroits, ce qui
prouve éloquemment qu 'il répondait à
une nécessité sociale . C'est ainsi qu'en
France, sous la pression de la guerre et
de l'occupation , tant dans le Nord
qu 'en Bretagne et dans les grandes
villes, des familles ouvrières se réuni-
rent pour résoudre certains problèmes
particulièrement pénibles de ravitail-
lement et d'approvisionnement. En
1937, déj à, à Genève, plusieurs foyers
d'un quartier se rencontrent pour étu-
dier ensemble des problèmes ouvriers,
qui ont trait aux salaires, à la surveil-
lance et à l'éducation des enfants à
l'établissement de budgets, aux études
autour du minimum vital , bref , tout
ce qui pourrait améliorer le standard
de vie et l'existence morale des famil-
les. En 1942, là aussi par suite des dif-
ficultés particulières nées de la guerre ,
du rationnement, des mobilisations, le
M. P. F. se constitue. Absolument indé-
pendant de toute confession religieuse
et de tout parti politique, et entendant
le rester, il s'inspire pourtant d'un idéal
nettement chrétien, de fraternité et

d'entr 'aide. Immédiatement, il se crée
des communautés d'achat de bois, de
pommes de terre, d'instruments trop
chers pour que les ouvriers puissent les
acquérir et que le groupement se pro-
cure (aspirateurs, machines à laver,
etc.). Il s'agit au premier chef d'aug-
menter le pouvoir d'achat des familles
et par conséquent leur bien-être et leur
joie de vivre .

Auxiliaires familiales
Mais le M. P. F. allait être appelé à

résoudre un problème plus grave en-
core, qui a été souvent soulevé dans
tous les milieux qu'il est inutile d'in-
sister sur son importance : celui des
mères surchargées de travail profes-
sionnel et ménager, des mères malades,
des familles dont les membres sont plus
ou moins laissés à l'abandon par suite
du besoin , du malheur ou même des
conflits d'ordre psychologique. C'est
pour leur apporter une aide efficace
que s'est créé dans le cadre du M. P. F.
un service suisse d'auxiliaires fami-
liales (actuellement il y en a cinq à
Genève, deux à Fribourg, deux en Va-
lais) .

En quoi consiste ce service ?
A la demande des familles, les auxi-

liaires viennent « dépanner ¦» la ména-
gère, l'aidant ou la remplaçant soit du
matin au soir, soit quelques heures
par jour. Toute famille, même ne fai-
sant pas partie du M. P. F. peut faire
appel à ce service. La quote-part de-
mandée à la famille est minime : elle
varie suivant les régions entre 0,30 et
0,50 à l'heure. Toutefois le concours de
l'auxiliaire ne sera refusée en aucun
cas à une famille ne pouvant faire ce
petit sacrifice. L'auxiliaire est rétribuée
par la section et bénéficie d'un contrat
de travail.

(Voir suite page 3.)

La plus vaste de toutes les églises
du monde est sans con tredit la basi-
lique Saint-Pierre de Rome, qui peut
contenir 45,000 personnes. Viennent en-
suite : le dôme cle Milan avec 37,000 ;
.l'église Saint-Paul de Rome, 32,000 ;
la cathédrale de Cologne, 30,000 ; l'é-
glise Saint-Paul de Londres, 25,000 ;
l'église de Pétronius, à Bologne, 25,000 ;
l'église Sainte-Sophie de Constantino-
ple (devenue mosquée depuis 1453) ,
23,000 ; la basilique St-Jean de Latran,
22 ,000 ; la cathédrale Notre-Dame de
Paris, 21,000 (si elle est sans chaises) ;
le dôme de New-York, 17,000 ; la ca-
thédrale de Pise, 12,000 ; la cathédrale
Saint-Etienne de Vienne, 12,000 ; l'é-
glise Saint-Marc de Venise, 7000.

Les plus vastes églises
du monde

/PASSANT
L'inondation de manifestes et de propa-

gande pour et contre la construction du
Gymnase cantonal est telle que j'ai dû
renoncer à publier l'un ou l'autre article
favorables à la monnaie franche, qui
me sont parvenus en dernière heure.

Au surplus je crois que les franchistes
eux-mêmes me pardonneront. Car leur
cause si idéaliste et chimérique soit-elle,
n'a devant le peuple, et surtout en Suisse
romande, aucune chance de succès. Savez-
vous sur les 90,000 signatures com-
bien avaient été recueillies du bon côté de
la Sarine ? Exactement 2041...

Ce qui faisait dire à un communiste que
je connais bien :

— Comme moyen de fiche le franc en
l'air, l'initiative en question est merveilleu-
se. Mais le procédé est si naïf que je ne
me hasarderais pas à le soutenir...

Le fait est que si le truc de la monnaie
fondante venait à être adopté, il n'y aurait
même pas besoin de l'appliquer. Le lende-
main chacun achèterait n'importe où, n'im-
porte quoi, à n'importe quel prix, pour se
débarrasser de ses billets ou de son argent.
Avant même que les nouveaux francs soient
introduits, le franc suisse serait avili —
aussi bien chez nous qu'à l'étranger — et
les jaunets que nous possédons ne vau-
draient plus qu'en dollars.

Des lors il est peut-être permis de ren-
dre hommage à de braves gens qui promet-
tent le paradis sur terre, la lune avec les
dents, le plein emploi et la vie bon mar-
ché, avec en plus une punition sévère pour
ces irresponsables de la Banque Nationale
Suisse, qui ont fait ce qu'ils ont pu et nous
ont conservé une monnaie stable... (quoique
hélas ! déjà bien diminuée).

Mais il n'est guère permis d'hésiter entre
le franc actuel et une monnaie dont Silvio
Gsell, l'inventeur de la monnaie franche,
ministre des finances du premier gouver-
nement communiste de Munich, en 1919,
voulait qu'elle

« vieillisse comme un journal »,
« pourrisse comme les pommes de terre »,
«se rouille comme le fer »,
«et s'évapore comme l'éther »...
Dieu merci nos pauvres picaillons s'éva-

porent déjà assez vite dans le circuit clas-
sique !

Qu'on n'aille encore pas nous en trou-
ver un plus rapide, subtil et amélioré !

C'est pourquoi tout en m'excusant au-
près des franchistes, je leur dis franche-
ment que j'irai voter non demain contre
leur balançoire et oui pour le projet du
Conseil fédéral.

Et tant pis si après ça il n'y a rien de
changé !

A l'heure actuelle c'est encore ce que les
gens de bon sens — ou les sceptiques de
mon espèce — peuvent désirer de mieux...

Le père Piquerez.

...qui a été découverte dernièrement à
Dijon à la suite d'un accident! On se
rappelle que le véhicule , appartenant
à un citoyen américain, renfermait plus
de 80 kilos d'or acheté en Suisse et

pass é en France en contrebande.

La voiture «dorée»

La nouvelle motocyclette Condor A 580 , qui sera désormais utilisée par les
troupes motorisées, est un produit de qualité suisse. Ce nouveau type de 580
cmc se distingue par une mobilité extrêmement grande , grâce à une innova-

tion dans le système de suspension.

La motorisation de notre armée

Mot d'enfant
Monique est une petite fille de deux

ans et demi, bien gentille, bien atten-
tionnée pour tout le monde (elle con-
sent toujours à donner un peti t beur-
re à son frère, c'est tout dire). Moni-
que s'apitoie sur la toux de sa grand-
mère :

— Tu tousses encore, pauv' grand-
mère... Veux-tu la main de Monique
pour mettre devant ta bouche. ?.«

Echos



Leçons de guitare
Granges 12, 2me , à droite.

A louer ?i*E!
blis posés, conviendrait à
termineur. — Ecrire sous
chiffre E. M. 6588 au bureau
de L'Impartial . 

Auto M. G. sport
Modèle 1947. 35.000 km. à
vendre. — Offres sous chifire
A. S. 6456 au bureau de
L'Impartial. 

Nous cherchons
à acheter potager a bois
émaillé av. lour et bouilloire
ou combiné avec four à gaz.
Adresser les offres av. détails
et prix sous chiffre O. 0.6587
au bureau de L'Impartial .

Montres, Pendules,
Dôuoilt vente - réPara'
I1CVCII9, tlons ,occasions.
Abel Aubry, Numa-Droz 33.
Tél. 2.33.71. 297

Fhannh pç Fabr 'que de la
LUdUlillGO place cherche
manœuvre ayant travaillé sur
les presses. On mettrait au
courant jeune homme possé-
dant permis de conduire. —
S'adr. à Fabri que Schild , rue
dit Parc 137 au rez de chaus-
sée. 6459

Demoiselle tSSW
chambre meublée, si possible
indépendante. Part a la cui-
slne. Téléphone 2 23 93.

A l n imn chambre a 2 lits
IUUCI avec petit déjeuner

à messieurs solvables et sé-
rieux. — S'adresser Numa-
Droz 12, plaln-pled , à gauche.

rI B Q'fi Î6PP6 et confortable
est demandé de suite. Faire
offres sous chiffre J. J. 6631,
au bureau de L'Impartial.

A uonrino un m en fer blanc
VCIIUI D avec matelas et

traversin , sommier métallique.
S'adr. le soir rue Général Du-
four 8 au rez de chaussée à
gauche , chez Mme Zenger.

A uonrino naDlts d eulan,s
VrJI IUl o niiottes , robes et

manteau 5 à 6 ans, ainsi qu 'un
tricycle en bon état. — S'ad.
M. Ch. Brossln , rue du Puits
13
^ 

6394

A uon rlnR lau,e d'em Pl0\H VCIIUI 0 gra nd potager à
bois en bon état, quatre trous ,
avec bouilloire et cocasse
en cuivre et tous les usten-
siles, 3 marmites en Ionte et
plusieurs casseroles. Convien-
drait pour famille d'agricul-
teurs. S'adresser au bureau
de L'Impartial ou tél. 2 39 66.

6606

Pn ilQQpfto Wisa-Gloria , à
l UUûObUC l'état de neuf ,
est à vendre. S'adresser rue
du Soleil 11, au rez-de-chaus-
sée à gauche. 

A uonrlpp ioli man,eau d<>
n « DIIUI G pluie en popeline
grenat. Taille 42. S'adresser
au bureau de L'Impartial.

6639

2 u rilnc a vendre 1 genre
VCIUÔ militaire gros pneus

ballons, 1 extra léger, les
deux en parfait état. S'adr,
Numa-Droz 45, 3me a droite,

Le Docteur

Jean-Jacques BERTHET
Médecin-spécialiste F. M. H.

ancien premier assistant du Service de Médecine interne
de l'Hôpital de La Chaux-de-Fonds (Dr A. Secretan)

du Sanatorium Neuchàtelois à Leysin (Dr G. Rossel)
et du Sanatorium Fribourgeois à Leysin (Gr G. Hossel)
ancien assistant des Sanatoriums Sursum Horl auben-

RUtiegg et Tanzbllhl à Davos (Dr A. Gllliard)
ancien assistant de l'Hôp ital de District de la Giuyère

(Dr L. Perroulaz)

a ouvert son cabinet de consultations

35 , RUE LEOPOLD - ROBERT
Tél. 2.64.88 — La Chaux-de-Fonds

Maladie des poumons
Radiologie pulmonaire

Reçoit de 13 h. à 15 h. sauf le jeudi
de 18 h. à 19 h. les lundi , mercredi et vendredi el
sur rendez-vous.

Pour sortir d'indivision , les enfants
de Charles-Edouard SPAHR ven-
dront par vole d'

enchères publiques
le jeudi 19 avril à 14 heures, à
l'Hôtel judiciaire de La Chaux-de-
Fonds, la maison et le garage rue
de l'Envers 30 et 30 a.
La mise à prix est de Fr. 54.000.-
Un appartement de 4 pièces avec
salle de bain Installée est dispo-
nible dès le 30 avril.
S'adresser à Me Jean Payot, no-
taire, commis aux enchères ou à
Me Pierre Jacot-Gulllarmod, gérant
de l'Immeuble.

Uti Jeu, dmfiud!
Minette nettoie aussi bien que sa maman,
maintenant qu'elle cannait NOF, le fa-
meux décrasseur qui dissout la saleté au
premier contact

Pour avoir an bel appartement, faites
comme Minette : décrassez parquets et
Ii nos avec NOF.

Le bidon pour 4 parquets : Fr. 2.60

Mermod & Co. Carouge-Genève

Entreprise Importante cherche pour
ses bureaux à Bâle ,

sténo-dactylo
pour correspondance française-alle-
mande et traductions. Place stable.
Adresser offres détaillées avec cur-
riculum vitae, copies de certificats ,
épreuve manuscrite, date d'entrée
et prétentions sous chiffre V 4229 Q
à Publicitas , Bâle.

Importante manufactura
d'horlogerie du Jura
engagerait une

ÉO-ËtylO
de langue anglaise et possédant
le français , ou de langue fran-
çaise mais possédant l 'anglais à
fond , pour correspondance et
travaux de secrétaire.
Faire offres manuscrites avec
photo , références et prétentions,
sous chiffre P 3569 J , a
Publicitas S. A., Bienne.

' >
La Fabrique d'Horlogerie ,

CtlS TISSOT & FILS S. A.,
offre place à

horloger outilleur
ou

mécanicien
régleur de machines
pour ébauches

Faire offres à la Direction Technique.

k J

NOUS CHERCHONS
pour notre département
MISE EN TRAIN

un décolleteur
qualifié

spécialisé dans le décolletage
d'horlogerie.

USINES TORNOS S.A. MOUTIER

J'étais tout hors de moi à
cause de ce sale lumbago—
J'en suis délivré grâce à

1* O E  0 Z fi H O

r —v
ON ENGAGERAIT :

1 retoucheur
à défaut , on mettrait jeune horloger
complet au courant

1 horloger complet
1 remonteur de rouages
1 acheveur
1 régleuse
avec mise en marche

S'adresser a MULCO S.A.
11, Régionaux
La Chaux-de-Fonds
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On cherche

technicien - mécanicien
bon constructeur, disposant de 1 ou 2
soirs par semaine. — Offres sous chiffre

6818 P. 3625 J., à PubUcltas S. A., St-Imier.

ON CHERCHE DE SUITE i

jeune homme
PROPRE ET ACTIF

, pour commissions et net- f
toyages. Bon salaire. Nourri. j
S'adr. à la Boucherie Schmi- \
diger, Place de l'Hôtel-de-
Ville, téléph. 2.26.95.

Jeune fille
libérée dea écoles EST DEMANDÉE
par fabrique d'instruments dentaires.
Mise au courant d'une partie de fabri-
cation pouvant assurer un emploi sta-
ble. — Adresser offres h Case postale
No 8740, La Chaux-de-Fonds.

Remonteuse de mécanismes
cherche

travail à domicile
S'adresser à Mme Schwab, St-Honoré 8,

Neuchâtel. Tél. (038) 5.11.90. 6824

Jeunes gens
libérés des écoles sont demandés i
pour petits travaux d'atelier.
Adresser offres à Case postale

; No 8740, La Chaux-de-Fonds.

Votre avenir assuré
Entreprise suisse cherche pour entrée
immédiate un

représentant
pour la visite de la clientèle particu-
lière dans un rayon de Suisse romande.
Vente de marmites à vapeur de mar-
que connue et nouveautés de ménage
îrès demandées.
Nous offrons à représentant actif : fixe
intéressant, commission et frais.
Ecrire sous chiffre P. 9272 Z., à Publi-
citas, Zurich 1 ; photographie et curri-
culum vltae exigés. 6788

Maison de la ville
cherche

Metteuse
d'équilibre

pour travail en fabrique.
A défaut , on mettrait au
courant. — Offres sous
chiffre V. L. 6605 au bu-
reau de L'Impartial.

Personne
de confiance , sachant
cuire et tenir Je mé-
nage est demandée
dans famille de 6 per-
sonnes. Eventuelle-
ment libre dès 16 h.
et le dimanche. Bons
gages. Tél. 21732.

Employé
de bureau

cherche emploi dans com-
merce, banque ou adminis-
tration. Références à dispo-
sition. — Faire offres écrites
sous chifire A. Z. 6597 au
bureau de L'Impartial.

Tour outilleur
corps 20 mm.

Balancier
vis 50 mm. à vendre.
Progrès 121, 3e et g.
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On demande pour
fin mal

dame
pour travaux d'ex-
pédition , sachant
lire l'allemand. 42
heures par semai-
ne, salaire men-
suel. Place stable.

Offres détaillées avec
prétentions de salaire
sous chiffre C. M. 6841
au bureau de l'e Im-
partial ».

ferres de montres
Cristal

Jeune homme est demandé
de suite pour travaux faciles.
S'adresser à M. Quenat , rue
du Parc 51.

Jardinier
Aimerions personne
capable pour l'en-
tretien d'une pro-
priété privée , un à
deux jour s par se-
maine.
S'adresser rue des
Crètets 73, téléph.
2.47.14.

Antiquités cherchées
1 anc. boîte à musique
1 pendule neuchâteloise
1 lanterne de pendule
1 table demi-lune
1 commode ou secré-

taire anc.
4 à 6 chaises anc.
1 fauteuil anc.
1 banquette rembourrée
1 seille en cuivre
1 fauteuil de malade

(ancien)
1 quinquet à pétrole

Envoyer offres sous
chiffre W. F. 6700 au
bureau de L'Impartial.

Transports
seraient entrepris par
camion 1 l/i tonne.

Ecrire sous chiffre
K. B. 6689 au bureau
de L'Impartial.

B OV A R D  + C I E
BERNE

Bollwerk 15 Tél. (031) 2.49.03/4
s'occupent de vos intérêts dans

toutes les affaires de la

Propriété intellectuelle
(Brevets , dessins et modèles, marques etc.)

dans tous les états.

F. A. BOVARD, Ing. dlpl.



Le long d'un chemin seigneurial
Notes d'un promeneur

(Suite et fin)

Hors du canton et à l'étranger, le
nom Dard se rencontre assez fréquem-
ment . L'indicateur du téléphone en
mentionne trois à Genève . En 1941, l' a-
miral Dard était préfe t  de police à
Paris. Un avis mortuaire paru dans la
« Feuille d'Avis des Montagnes » an-
nonçait la mort de Félix Dard à Bourg-
en-Bresse , le 17 septembre 1950 .

L'étymologie de ce mot est celtique
(dared) pour les uns, germanique (?J
pour les autres . Il s ignif ie lance dans
l'un et l'autre cas. Par métaphore, il
s'est appliqué à toutes sortes de cho-
ses : le dard d' un insecte, l'aiguille de
sapin , la langue d'un serpent, etc.

Géographiquemen t, le Mont Dar est
un carrefour , un rond-point. Pas moins
de cinq voies s'y rencontrent . L'Ety
(atti , enti , sentier) vient de Tête-ae-
Ran ; le chemin de derrière (dernier)
la Roche conduit, au pied de la Roche
des Crocs. Le troisième chemin descend
à l' envers sur les Prelets ; le quatriè-
me prend en écharpe la Basse-Côte, à
l' envers aussi ; le cinquième suit la
Combe des Cugnets. Il y en a même un
sixième qui tend aux Neigeux.

Quel itinéraire suivait le chemin
public accordé par Jean d'Aarberg en
1378 ? Du Mont Dar enfilait-il la Com-
be des Cugnets , ou non ? Interrogé là-
dessus, M. Edouard Peter, de la Sagne ,
m'écrivait le 6 septembre 1917 les li-
gnes suivantes : « Le chemin du Mont
Dar aux Cugnets n'est pas le chemin
concédé par Jean d'Aarberg en 1378. Le
chemin des Cugnets est aussi très an-
cien, car il y a deux ou trois siècles,
il y avait aux Cugnets plusieur s usines,
scieries, moulins, et même une tanne-
rie... Le chemin seigneurial, comme on
l'appelait anciennement, qui conduisait
de Valangin aux Montagnes, arrivait
au Locle. C'était le chemin du Mont
Dar, passant par Tête-de-Ran, le Mont
Dar du haut, puis descendant les côtes
du Communet, traverse la vallée sur
une prise appartenant à la commune
de la Sagne. Ce chemin, qui existe en-
core, est tracé au cadastre de la Sagne
au folio 64, dans les forêts , et 42 dans
les prés. »

J' ai vérifié les indications au regis-
tre du cadastre de La Chaux-de-Fonds ,
où ledit chemin est nettement indiqué.
Mais il ne figure pas sur la carte de
l'Atlas Siegfried.  Dans une Reconnais-
sance de la Sagne, dressée par Bastian
Joly en 1513, j' ai trouvé que Antoine
Morel détenait un morcel de pré gisant
« au liewdit en la prise du Cugnet ,
joust e le chemin publau (public) du
Cugnet devers soulleil levant ».

Je devrai consulter d'autres docu-
ments avant de me prononcer sur cet-
te contradiction.

En attendant, engageons-nous sur
le chemin seigneurial , assez bien mar-
qué , qui tend à Tête-de-Ran. L'éten-
due est immensément blanche. J avan-
ce plus vite que tout à l'heure, parce
que la neige a été souf f lée .  De temps à
autre cède la partie croûtée de dessous.
J' en perds presque l'équilibre. A quoi
servirait-il de pester ? Ne vaut-il pas
mieux chercher un dérivatif ? J'imagi-
ne alors que c'est l'été. Guillemette de
Vergy, veuve de Claude d'Aarberg de-
pui s 1518, est partie de Valangin avec
une suite nombreuse. Quinze chevaux
de selle , de bât et de litière f o n t  pa rtie
de l'expédition. Sa fille Louise, fem-
me de René de Challant, l'accompa-
gne, ainsi que son neveu. La comtesse
voyage dans une litière avec sa fille.
Le convoi avait quitté Valangin le 5

mai au matin. Il gagna Tête-de-Ran
par Boudevilliers et les Geneveys-sur-
Forttaines. La première étape f u t  Le
Locle. Dix jours plus tard , Guillemette
et sa suite arrivèrent à Boffremon t
(Ouest de Vesoul) , non sans avoir fa i t
de nombreuses haltes dans les égli-
ses.

La comtesse était très pieuse . Elle en-
couragea son époux à construire des
églises . L'église de la Sagne f u t  sous
toit en 1498, en remplacement d'une
ancienne chapelle ; celle de Valangin
le f u t  en 1506 , et celle des Brenets en
1511. L'église du Locle, malgré un
« rajouton » de 1405, était, devenue trop
petite. Guillemette, lors d' un retour de
Boffremont , le 21 avril 1500, posa la
première pierre du nouveau templ e,
resté sans tour jusqu 'en 1521. Il y eut
deux constructeurs. A la mort du pre-
mier, ce f u t  Pierre Dard , du Bizot , qui
termina l'ouvrage.

L'église de La Chaux-de-Fonds date
de 1523, et non de 1518 comme on l'a
répété.

Claude d'Aarberg n'était pas un pa-
rangon de vertu. Ses trois bâtards f u -
rent mis à l'école chez le magister de
Fenin par Guillemette.

Changeons de sujet .
Je viens d'arriver à Tête-de-Ran.

Quels sont ces deux personna ges qui
s'épongent le front ? On les dirait sor-
tis d'un musée. Leur accoutrement est
pareil à celui des serviteurs de Jean
III  d'Aarberg : justaucorp s vert et jau-
ne, chaussure ç. la poîdaine, bonnet
pointu avec une plum e en aigrette, da-
gue à la ceinture. Ils me regardent avec
autant de curiosité que moi. Je ras-
semble tout mon patois pour les com-
prendre et me faire entendre. J' ap-
prends finaleme nt qu'ils vont «en Chau
de fond  porter des lettres à Monsei-
gneur de Valangin ».

Le lecteur ne doit pas imaginer que
j' ai cédé à mon tour à la fantaisie. Si
l'anachronisme est patent , le fai t  est
incontestable. Il est transcrit des
comptes du maire la Côte, année 1458,
volume 53, 242 verso. Où donc résidait
Jean II à La Chaux-de-Fonds ? Mys-
tère complet ! Et quelle coïncidence
dans les dates ! En 1458 il y avait cent
ans que le receveur de Jean II établis-
sait la Reconnaissance des gens de
Fontainemelon pour leurs prises en ?a
Chaz do fonz .

la faut  que je  presse le pas , sinon je
raterai le train. Trois cents mètres plus
bas, je  passe au large de ce qu'on ap-
pelle les Gollières. Une lagune y a exis-
té, retenue par un bourrelet moraini-
que. Le trop-plein se déversai t prim iti-
vement dans un émissaire, qui a creusé
le sillon où se sont installés les pre-
miers Geneveysans.

L'étymologie de Gollières a intrigué
M . F., alias s. t.. J' ai conservé une cou-
pure de journal dans laquelle l'auteur
s'exprime ainsi : « Le lieu-dit (les Gol-
lières) doit son origine à une branche
de la famille des Gaulieur de Corcelles,
où elle est signalée dès le XVe siècle.
Au XVIIe  siècle, cette branche acquit
dans la commune des Hauts - Geneveys
une ferme, une métairie, appelée dès
lors la € Gaulieur t, qui prit dans la
suite le nom de « la Golière » et enfin
< les Gollières ».

Or, au début du XVIe  siècle, des Re-
connaissances mentionnent que Pierre ,
fi ls  de Pierre Mojon , détient des terres
sur le godiller. La Communauté du vil-
lag e en possè de au même endroit, au
gollier, sur les auges (eaux) .

Dr. Henri BUHLER.

Fausta la volage dormait depuis dix-sept siècles
sous la cathédrale de Trêves

les bombes alliées révélèrent (entre autres choses) qu'elle s'y trouvait sous bonne garde

(Suite et f in )

Une nouvelle ville apparaît

Avec le temps cependant, cette des-
truction massive qui avait affecté plus
de la moitié des constructions de la
ville, parmi lesquelles se trouvaient la
plupart des monuments classés, parut
sous un jour tout à fai t différent.

Au fur et à mesure que les travaux
de déblaiement progressaient, on ap-
prenait en effe t que sous la pioche
des démolisseurs apparaissait une au-
tre ville, totalement ignorée jusque-là ,
et qui ne tarda pas à soulever l'intérêt
du monde des érudits.

Ici, les débris d'un ancien mur ro-
main datan t de plus de dix-huit siè-
cles revoyaient le jour. Là on décou-
vrait les fondations de deux basiliques
dont l'importance, si l'on en jugeait
par les dimensions, avait dû dépasser
celles de la cathédrale médiévale. Le
couvent de Sainte-Irmine dont on fai-
sait remonter la construction à l'épo-
que gothique laissa apparaître parmi
ses ruines des ouvrages de maçonnerie

qui ne laissaient subsister aucun dou-
te sur leur ancienneté. Il s'agissait des
murs d'un bâtiment datant de l'empe-
reur Maximin, qui l'avait probablement
fait construire vers la moitié du troi-
sième siècle de notre ère, pour y loger
ses services d'intendance.

Et c'est au cours de ces recherches
rapidement organisées par le conser-
vateur du Musée de Trêves, que fut dé-
couvert sous les fondations de la ca-
thédrale le portrait de Fausta. La mal-
heureuse impératrice n'était d'ailleurs
pas seule dans sa retraite quand on l'y
découvrit. Un autre personnage lui
avait tenu compagnie pendant ces dix-
sept siècles d'oubli.

Mais si l'on excepte les liens de pa-
renté, la femme que représentait le se-
cond portrait n'avait rien de commun
avec Fausta. U s'agissait de sainte Hé-
lène , mère de Constantin le Grand...
sa belle-mère.

A. ARNAUD.
(Copyright by « Opéra Mundi » et

l'« Impartial».)

Yroy os du samedi
On ne demande pas la paix,
on la procure !

La Chaux-de-Fonds, le 14 avril.
Alors que beaucoup d'hommes, à tous

les échelons des responsabilités socia-
les, économiques, politiques , dip loma-
tiques ou militaires, cherchent à éta-
blir la paix sur la terre par les moyens
les plu s variés et parfois  les plus con-
tradictoires, il nous parait intéressant
de vous proposer quelques thèses tirées
du programme de prépara tion d'une
retraite régionale de chefs de jeunes-
se chrétienne, dans le Pays de Mont-
béliard. Sur le thème général : « On
ne demande pas la paix , on la procu-
re », ces sujets  d'étude posent un vieux
problème d' une façon nouvelle.

1. Tous les hommes veulent la paix.
Même ceux qui préparent la guerre
préventive ou la révolution pensent par
ce moyen assurer f inalem ent la paix.
Chacun est persuadé d' avoir raison et
beaucoup sont prêts à fa i re  la guerre
pour obliger leurs adversaire à admet-
tre leur propre conception de paix.
Cette confusion des esprits et cette sa-
tisfaction de soi révèlent que la paix
est beaucoup plus di f f ic i le  à obtenir
qu'on ne le croit, car c'est dans le coeur
de l'homme, et souvent à son insu, que
le germe de la guerre se cache.

2. Jesus-Christ a attaque le mal a sa
racine en démasquant le germe de la
guerre caché au plus profond du coeur
des hommes, bons ou mauvais, vio-
lents ou pacifiques . Ce germe y déve-
loppe la haine, l'orgueil, la confusion
et le malentendu. Le vrai combat pour
la paix a été livré et mené à bien par
Jésus-Christ, qui a acquis la « paix to-
tale » à l'univers entier.

Hors de lui, les ef f o r t s  des hommes
les mieux intentionnés n'arriveront pas
à guérir ce monde malade. La guerre ,
comme la fièvre , est le signe d' une
maladie. Lutter pour la paix hors de
Jésus-Christ , c'est se contenter de fa i -
re tomber la fièvre.

3. La « paix totale » acquise par Jé-
sus-Christ sera révélée un jour , dans
un avenir proche ou lointain. Elle est
le point de mire de l'histoire de ce
monde, l'objet de foi  et. d' espérance du
chrétien. « Souviens-toi de ton ave-
nir » est le mot d'ordre qui fonde  la
lutte du chrétien pour la paix. Les
chrétiens sont donc désignés par Dieu
pour être eux-mêmes et donner à tous
les hommes des signes précurseurs de
cette « paix totale » qui s'approche.

4. Dieu inspire a ceux qui les cher-
chent sérieusement des signes annon-
ciateurs de cette « paix totale ». En
voici quelques-uns : manifester la com-
munion possible entre des hommes qui
n'ont pas les mêmes opinions ; révéler
autour de soi la force régénératrice du
pardon des o f fenses  ; défendre et pra-
tiquer le principe de la pureté des
moyens (vérité , justice, confiance en
Dieu) .

5. Ce service de la paix n'est pas f a -
cile. Il se présente à nous comme un
combat contre de redoutables et obs-
cures forces dans le monde et en nous-
mêmes. Il exige une décision totale. Le
chrétien avoue avoir de la peine à s'y
engager, mais il ne voit pas la possi-
bilité de reculer. Quoi qu'il arrive, il
sait que son témoignage hâte mysté-
rieusement l'établissement de la Paix
véritable, le temps où l'agneau dor-
mira près du loup et où l'homme sera
pour toujours le frère de l'homme, en
Jésus-Christ.

6. S'il est vrai que procurer la paix
est notre tâche essentielle , qui comman-
de et permet les autres, nous devons y
réfléchir non seulement pour nous-
mêmes, mais aussi à l'égard des plus
jeunes dont nous avons la charge.

Ces thèses, vous le reconnaîtrez avec
moi, sont diff iciles . Elles témoignent
d'une exigence intellectuelle et spiri-
tuelle d' une jeunesse qui cherche son
chemin dans le chaos actuel des idées.
C'est une raison certaine de ne pas
désespérer de la jeunesse ni de la paix.

W. B.

flu'est-ce que le mouvement populaire des familles...
TRIBUNE LIBRE

qui commence son activité chez nous ?

(Suite et fin)

L'importance de ce service a été re-
connue partout où il existe. De nom-
breuses familles en ont bénéficié et
ont reçu grâce à lui , un secours maté-
riel, moral et spirituel d'une valeur
immense, ont été sauvées du désarroi
et ont pu vivre dans l'ordre et la pro-
preté malgré les difficultés dont elles
souffraient momentanément. C'est la
raison pour laquelle une dizaine de sec-
tions sont déjà formées dans le Jura
bernois : Saignelégier, St-Imier. Mou-
tier , etc. et que le mouvement s'est im-
planté à Bienne, à Zurich, au Tessin.

Les auxiliaires seront appelées à sui-
vre des cours de préparation , elles ont
en général fait des stages dans les ser-
vices sociaux, notamment dans les
pouponnières. Sorties elles-mêmes de
la classe ouvrière elles en connaissent
les besoins, les problèmes et ont toutes
les qualités qu'il faut pour agir avec
tact, discrétion , compétence et effi-
cacité.

A I.a Chaux-tle-Fonds

En 1944, le journal « Monde au Tra-
vail », organe officiel du M. P. F., sort
de presse à Genève. Il défend les prin-
cipes du mouvement et est uniquement
écrit par des ouvriers : il vaut la peine
de signaler que c'est grâce à lui et à la
suite d'une vaste enquête , d'une action
soutenue et d'une consultation politi-
que menées par le mouvement que les
allocations par mois et par enfant sont
passées de 15 fr. à 25 fr. dans le can-
ton de Genève.

Signalons aussi qu'en Valais, le M.
P. F. a créé des buanderies de quartier,
des services de ponceuses, cireuses de
parquet , aspirateurs, etc., fort utiles à
la population ouvrière.

En novembre 1950, une section M.P.F.
est constituée à La Ohaux-de-Fonds.
La ville a été divisée en dix quartiers
dont chacun a à sa tête un responsa-
ble qui maintient la liaison entre les
familles et le bureau du comité.

La caractéristique du mouvement est
de prendre en charge tous les problè-
mes de la vie ouvrière et il est d'autre
part un mouvement de foyers. La fem-
me y est l'égale de l'homme : c'est si
souvent sur elle que reposent les plus
gros soucis du ménage. Il est du plus
haut intérêt qu 'elle prenne part à la
vie du mouvement. Aux assemblées l'é-
lément féminin est largement repré-
senté et leurs remarques très souvent
pertinentes permettent de progresser.

Aujourd'hui le M. P. F. chaux-de-
fonnier met au point son service d'au-
xiliaire familiale, destiné certainement
à rencontrer l'accueil le plus favorable.
L'auxiliaire commencera son travail
dans un laps de temps assez rappro-
ché. Déjà une famille dont la mère
attend son dixième enfant a demandé
son aide. Dans le cas particulier nous
ne pourrons pas la lui accorder étant
donné que le service n'aura pas encore
« démarré », mais le M. P. F. puisera
dans ses ressources de fraternité et
d'entraide pour « dépanner » ce foyer.

Créer un esprit de fraternité
et d'entr'aide

En effet , il s'agit essentiellement de
créer un esprit de fraternité et d'en-
traide entre les gens et les familles. Le
M. P. F., encore une fois , complètement
indépendant au point de vue religieux
et politique, mais imbu des hauts
principes de l'amour chrétien, n'oppose
aucun e exclusive et se réjouit ce pou-

voir collaborer avec tous ceux qui , in-
dividus, ou associations, poursuivront
les mêmes objectifs.

Il est d'ailleurs important que le
Service d'auxiliaires familiales soit or-
ganisé par les ouvriers eux-mêmes,
afin qu 'il ne soit pas confondu avec
une oeuvre de charité, dont les bien-
faits sont indéniables mais qui agis-
sent sur un autre plan psychologique.
C'est aussi la raison pour laquelle une
modique rétribution est demandée pour
le travail consenti.

Inutile de dire que le mouvement est
sans argent. Il lui faudra trouver des
fonds, publics ou privés, et il va orga-
niser des manifestations auxquelles il
invite d'ores et déjà le public à s'in-
téresser. Une vente d'insignes sera
lancée incessamment pour financer le
départ.

Tant de misères et de difficultés sou-
vent cachées peuvent être soulagées si
on sait les découvrir et leur porter aide
avec tact et humanité, qu 'il est impos-
sible qu 'on n'admette pas d'emblée
l'importance de l'action entreprise par
le Mouvement populaire des familles.
L'esprit authentiquement démocratique
et de défense de la famille dans lequel
il est mené lui donne droit à la sym-
pathie et à l'intérêt de ceux qui pen-
sent que la justice sociale va de pair
avec la fraternité humaine et chré-
tienne.

devlendra-t-il réalité ?
SIENNE, 13. — AFP — Le rêve

millénaire du vol humain sera-t-il
bientôt une réalité ?

Un habitant de la région de
Sienne, M. Edmond Arcolani, l'af-
firme. Trente-itrois ans d'études
l'ont mené à la construction d'un
appareil permettant de se mouvoir
en l'air, à l'aide de la seule force
musculaire. Cet appareil a la forme
d'une chauve-souris et une enver-
gure de 2 m. 40.

M. Arcolani fait breveter actuel-
lement son invention et fera une
démonstration publique d'ici iiuel-
ques semaines.

Le vol humain

Un « pépin » inexplicable. I
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précisons
Le docteur. — Vers 3 heures, vous

lui prendrez sa température.
La garde-malade. — Au soleil ou à

l'ombre , docteur ?

Echos
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Brochure de bonnes recettes de mets
au fromage; envol gratis par:

Commission suisse du lait, propagande
Laupenstrasse 12, Berne
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On cherohe

locaux
commerciaux

de 50 à 60 m2 pour atelier de
photographie.
Offres sous chiffre Z. A. 6704
au bureau de l'« Impartial ».

A REMETTRE

sérieuse entreprise à Genèue
bon rendement , clientèle stable , intéressant pour
exploitation indiv iduelle et familiale. Connais-
sances spéciales pas nécessaires.
Pour traiter tr. 85.0U0.— Uroent
Ecrire sous chiffre AS 10396 B, Annonces
Suisses S. A., Genève.

Vsmd]<eu!S<a
Magasin épicerie et primeurs demande une ven-
deuse expérimentée et de toute confiance.
Ecrire avec prétentions de salaire , à M. Robert'
Nord 183.

Baux à loyer - Imprimerie Courvoisier

Jp Vous allégerez

^CT" \ votre budget
^-V€? r̂5fc .•' en payant un
^H»''"¦¦¦•>'¦' •¦v '.'vw ' prix honnête
ĵÊ Ê&f c f̂f l en obtenant la meilleure
"Ẑ ^̂ .̂Jff/ 

qualité 
pour le prix

^SsZJjPSEç/ Sur demande vous recevrez
"̂ K̂/ notre collection à l' examen

ROGER DUCREST , Tissus, Romont , Fbg
Tél. (037) 5 23 73

V J

Moins de gaz et moins
d'électricité

C'est déjà quelque chose, mais la crème
d'avoine Bossy « express » vous offre
beaucoup plus :
Economie de votre temps, économie de
votre argent, potages excellents, qui
plaisent et donnent des forces.
Votre épicier sera fier de vous servir
ce produit de choix. ¦

Nous cherchons un

tour UWê
de 1500 à 2500 mm. d'entre-pointes

Offres écrites sous chiffre C. P. 6739
au bureau de l'« Impartial ».

DÉMÉNAGEMENTS SUISSES et ÉTRANGERS
GARDE - MEURLES

<\f t *lckior Von Kcrgcn

TRANSPORTS
Serre 112 Tél. 2 16 08

Christian Science
SOCIÉTÉ DE LA SCIENCE CHRÉTIENNE , PARC 9 bis
DIMANCHE: Culte public et Ecole du dimanche a 9 h. 45
MERCREDI: Réunion de témoignages à 20 h. 15

¦en si/s Un jubilé unique
dans
l'histoire de l'automobile
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Pour raisons de santé, on offre à vendre , à
personne qualifiée, dans une localité prospère
des Montagnes neuchâteloises,

un hôtel-restaurant
d'ancienne renommée, très bien situé, avec
café, salles à manger, tea-room, terrasses,
chambres avec eau courante, mobilier et
agencement en excellent état.
Chiffre d'affaires intéressant pouvant faci-
lement être augmenté.
Ecrire sous chiffre P. 2693 N., à Publicitas,
Neuchâtel. 6821
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i \Pour vos

révisions de machines I
, transformations

motorisations
et l'exécution de

machines spéciales
suivant dessins

vous vous adresserez avec avantage
à l'usine

EDMOND LUTHY & C,e S.A.
1 1 8

, rue du Grenier
Tél. 2.20.62

LA C H A U X - D E - F O N D S

I
Jeunes ps

habiles sont demandés en fabrique
pour différents travaux faciles.
Bon salaire. S'adresser au bureau
de L'Impartial. 6743

cultes de La Chaux-de Fonds
Dimanche 15 avril 1951

Eglise réformée
8 h. Temple de l'Abeille , culte matinal , M. W. Frey.
9 h. 30. Cultes avec prédication : au Grand Temple , M.

M. Chappuis; au Temple indépendant , M. H. Rosat ;
au Temple de l'Abeille , M. W. Frey ; à l'Oratoire ,
M. E. von Hotf .

11 h. Cultes pour la jeunesse dans les trois temples.
11 h. Ecoles du dimanche dans les collèges de la Char-

rière . de l'Ouest , Primaire , de la Promenade , â Beau-Site ,
à la Croix-Bleue , à la Cure , à Industrie 24 et à l'Oratoire.

Les Eplatures, 9 h. 15. Culte avec prédication , M. M.
Perregaux.

Les Planchettes, 10 h. Culte , M. R . Luginbuhl.
Les Bulles , 14 h. Culte , M. H. Rosat.
La Croix-Bleue, samedi 14, à 20 h. Concert de la

Musique.
Eglise catholique romaine

Dlmanche de la Première Communion :
6 h. Messe. 6 h. 30 Messe. 7 h. 30 Messe sans sermon.

8 h. 30 Messe de la Première Communion , allocution du
Père Albert. 10 h. 30 Cirand'Messe , sermon. 15 h. Cérémonie
de la Consécration et Bénédiction.

Eglise catholique chrétienne (Chapelle 7)
8 h. Première messe. 9 h. 45 Grand-messe chantée. Sermon

de circonstance.
Deutsche Reformlerte Klrche

9 Uhr 45 Predi gtgottesdlenst , anschllessend Kirchgemein-
deversammlung.

Methodlstenkirche, Numa-Droz 36 a
20 Uhr 15. Predigt.

Evangelische Stadtmisaion (Envers 37)
9 Uhr 45 Predi gt. 10 Uhr 45 Sonntagsschule. 15 Uhr Ju-

gendgruppe.
Armée du Salut

9 h. Réunion de prières. 9 h. 30 Réunion de sanctifica-
tion. 11 h. Ecolp . du dimanche. 20 h. Réunion de Salut.

Etatise atlveiifisfe
Jacob-Brandt 10

Samedi 9 h. 15. Etude biblique . 10 h. 15. Culte.
Mardi 20 h. Réunion de prière.



L'actualité suisse
Fin de la session

du Conseil national

La discussion du statut
de l'horlogerie

renvoyée au 24 avril
BERNE, 13. — Le Conseil national

reprend l'examen du statut de l'horlo-
gerie, article par article.

L'art. 3 est considéré comme la clé
de voûte de tout le statut. Il règle le
système des permis pour l'autorisation
de nouvelles entreprises. Une minorité
composée de deux Zurichois, le radical
Buehler, et l'indépendant Sappeur pro-
pose un texte fortement édulcoré qui
tend à ne soumettre au régime de l'au-
torisation que l'ouverture de nouvelles
fabriques d'ébauches et de pièces dé-
tachées.

Les rapporteurs MM. Perret (soc.
Neuchâtel) et Mueller-Amriswil (rad.
Thurgovie) ainsi que M. Rubattel, con-
seiller fédéral, mettent en évidence le
danger de cette proposition qui , si elle
était acceptée, libérerait certaines en-
treprises de tout contrôle et réduirait
a néant les efforts faits pour empêcher
la transplantation de l'horlogerie suisse
à l'étranger. La Chambre se rend à
cette argumentation et repousse le
texte Buehler-Sappeur par 102 voix
contre 20. Elle rejette ensuite par 87
voix contre 36 une proposition d'une
minorité pour laquelle parle M. Gres-
sot (cons. Berne) qui voulait dispenser
du permis tout exploitant des branches
mineures de l'industrie horlogère (per-
ceurs, polisseurs, termineurs, grandis-
seurs, pivoteurs) travaillant avec des
membres de sa famille. Une autre pro-
position de M. Triebold (rad. Argovie)
de ne pas compter comme ouvriers les
membres de la famille du fabricant est
aussi repoussée par 59 voix contre 47.
Enfin, M. Leupin (dém. Bâle-Campa-
gne) qui demande la suppression pure
et simple de tout l'article 3, est battu
par 125 voix contre 10.

La Chambre passe ensuite a l'art. 4
qui précise les modalités du régime du
permis. Cet article a subi une refonte
complète à la commission qui s'est ef-
forcée de rédiger un texte susceptible
de ne pas entraver inutilement la créa-
tion de nouvelles fabriques et le déve-
loppement d'entreprises existantes.

Cet article fait l'objet de plusieurs
amendements dont la discussion est
renvoyée à la session extraordinaire
qui s'ouvrira le 24 avril.
(Déjà paru dans notr édit. d'hier soir.)

L'aide aux chemins de fer
privés

Il faut trouver une solution : est-elle
dans une nouvelle nationalisation ?
BERNE, 14. — Ag. — Un message du

Conseil fédéral concerne 1' aide tempo-
raire de la Confédération aux entrepri-
ses privées de chemins de fer et de na-
vigation en vue de maintenir leur ex-
ploitation. Le message dit entre au-
tres :

Jusqu'à la fin de l'année 1949, le
fon ds de compensation a supporté le
renchérissement du combustible ainsi
que 70 pour cent des déficits restants,
tandis que le solde de 30 pour cent était
pris en charge par les cantons. Pour
l'exercice 1950, les fonds disponibles
dont la source est désormais tarie, ne
permettant plus de couvrir que la moi-
tié au plus des déficits d'exploitation ,
à condition que les cantons assument,
le cas échéant avecl' aidedes communes
intéressées, la couverture du solde. Dès
l'année 1951, les ressources qui permet-
taient d' assurer la suite de l' exploita-
tion des entreprises déficitaires f o n t
donc défaut. Les multiples problèmes
qui se posen t aux chemins de f e r  privés
ne peuvent être résolus sur la base de
principe s généraux et d'une manière
durable qu'en liaison avec la revision
en cours de la législation sur les che-
mins de f e r .

D ici la, il importe de trouver une so-
lution transitoire, tant il est avéré que
toute une série de transports ne sont
plus en mesure d' assurer par leurs pro-
pre s moyens d' exploitation de leur ser-
vice d'utilité publique. Il faut  rappe-
ler à cet égard que deux commissions
d' experts instituées par le Département
des postes et chemins de f e r  étudient
actuellement la question d'une nouvel-
le nationalisation des lignes privée s et
de la coordination des moyens de trans-
ports.

Ces problèmes devront trouver une
solution en corrélation avec la revision
de la loi sur les chemins de fer. La
solution envisagée aujourd'hui qui ne
peut être qu 'une solution de fortune
ou la question de l'incorporation des
amortissements dans la couverture des
déficits ne trouve pas place. Le texte
du projet se limite aux crédits ouverts
pour cette oeuvre de secours de trois
millions de francs, soit à un mil-
lion pour chacune des années 1951 à
1953. Ces crédits ont été fixés, compte
tenu des résultats d'exploitation, de

l'année 1949. Cette année-là, les che-
mins de fer participant au trafic géné-
ral avaient enregistré un déficit total
de 1,771,275 francs et les services de
navigation un déficit de 267,913 francs.

Les recettes douanières
de la Confédération

pendant le premier trimestre

55,3 millions de plus
que l'an dernier

BERNE, 14. — Au mois de mars 1951,
les recettes douanières se sont élevées
à 51,5 millions de francs, c'est-à-dire
8,5 millions de francs de plus que pen-
dant le même mois de l'année passée.
Pendant le ler trimestre de 1951, les
recettes des douanes ont atteint 147,3
millions de francs, à savoir 35,3 mil-
lions de plus que pendant le ler tri-
mestre de 1950. Ces chiffres comportent
l'impôt sur le tabac destiné à l'AVS et
la participation des cantons aux droits
sur la "benzine.

On organise un service
d'avertissement du gel

ZURICH, 14. — Afin de permettre
aux paysans de prendre à temps les
mesures nécessaires pour éviter les dé-
gâts causés par le gel, la station cen-
trale suisse de météorologie, en colla-
boration avec la station fédérale d'es-
sais viticoles et arboricoles, organise un
service d'avertissement durant la pé-
riode critique du printemps. Chaque
fois qu 'une gelée nocturne est à crain-
dre, un communiqué spécial sera dif-
fusé la veille à 17 h. 30 par les émet-
teurs nationaux de Sottens et de Be-
romunster. On peut également obtenir
cet avis spécial avec les prévisions du
temps du soir à partir du 18 h. par
téléphone.

Chronïnue jurassienne
Tavannes. — Mauvaise chute.

Mme Hinderer, qui faisait du ski à la
Petite Scheidegg, a fait une mauvaise
chute. Transportée à l'hôpital, on a
constaté qu 'elle souffrait d'une fissure
au péron é et d'une grave déchirure
du tendon d'Achille. Elle devra subir
une intervention chirurgicale. Nos meil-
leurs voeux de rétablissement.

Malleray. — Les méfaits du vent.
Le vent soufflant en rafales a en-

dommagé le cadran côté ouest de la
tour du collège ; il a été enfoncé et ré-
duit en miettes. Il fallut en toute hâte
boucher le trou par une paroi de plan-
ches pour éviter de plus gros dégâts
à l'intérieur de la tour.

Grandval. — Collision.
Mercredi a la première heure , une

collision s'est produite au centre du
village entre un automobiliste de Cour-
roux circulant dans la direction de
Orémines et un cycliste du village qui
venait de traverser le pont sur la
Rauss. Le cycliste a été projeté sur la
chaussée, mais heureusement il ne souf-
fre que de contusions superficielles ;
par contre, les deux véhicules subis-
sent des dégâts. Nos meilleurs voeux
de rétablissement au blessé.

Courtételle. — Hautes études.
L'Ecole polytechnique fédérale de

Zurich vient de décerner le titre de
docteur ingénieur-chimiste à M. Jean-
Louis Comte, de Courtételle. Nos féli-
citations

cira.001! MGfittise
Au Locle. — Alerte.

De notre correspondant du Locle :
Vendredi après-midi, à l'atelier de

nickelage de la Joux Pélichet, un bac
de benzine a subitement pris feu . Grâce
à la prompte intervention du person-
nel, ce début d'incendie put être maî-
trisé à l'aide d'extincteurs. Les dégâts
ne sont pas trop importants.

Les chefs éclaireurs
à Neuchâtel

Durant le prochain week-end des 14
et 15 avril , Neuchâtel verra accourir
en ses murs les délégués de la Fédéra-
tion des éclaireurs suisses. Les débats
se dérouleront sous la direction de M.
Louis Blondel , président, et on y en-
tendra entre autres les rapports du
chef suisse Arthur Thalmann et des
commissaires fédéraux.
• Les scouts du chef-lieu n'ont rien
ménagé pour agrémenter au mieux le
séjour de leurs camarades venus de
toutes les parties du pays : soirée d'ac-
cueil à la Rotonde où les comédiens
routiers donneront la réplique à une
chorale composée de jeune s éclaireurs
aux voix bien timbrées.

Les traotanda de l'ordre du j our de
la séance plénière de dimanche matin

revêtiront une Importance toute par-
ticulière puisqu'il appartiendra au gé-
néral Guisan de tirer les conclusions
d'une telle journée , n s'adressera en
effet aux éclaireurs suisses ainsi qu'à
toute la jeunesse du pays. Son allocu-
tion sera d'ailleurs tout aussitôt radio-
diffusée par l'émetteur national de
Sottens. Une réception groupera les of-
ficiels, les autorités cantonales et com-
munales:

Dès après dîner, M. Jacques Béguin,
architecte et historien, accompagnera
les hôtes de Neuchâtel à travers le châ-
teau de Neuchâtel et leur fera revivre
les grandes heures de notre histoire.

C'est dire que l'assemblée des délé-
gués de la Fédération des éclaireurs
suisses promet de se dérouler dans une
atmosphère particulièrement heureuse
et digne des traditions d'hospitalité du
pays de Neuchâtel.

A Villiers. — Enfin, le cuivre arrive...
(COïT.) — Nous avions annonce l'an

dernier qu'en raison des événements
internationaux, le cuivre n 'arrivait plus
chez nous, et que les travaux d'amenée
de la lumière électrique au hameau de
Ciémesin avaient dû être interrompus.
Maintenant (grâce à quel mystère ?)
il n'en est plus de même ; en effet, les
fils absents ont été posés ces derniers
jours, et au moment où paraîtront ces
lignes, les habitants de Cleémesin ne
tourneront plus en vain leurs boutons !
On espère que l'afflux de cuivre se
poursuivra et que les travaux pour la
normalisaiton du courant à 220 volts
pourron t aussi se terminer au village
même.

... et la grippe aussi !
Il semblait que l'épidémie de grippe

avait sauté à pieds joints par-dessus
notre village. Il a fallu déchanter ! En
effet, depuis quelques jours , le fléau
s'est infiltré chez nous, atteignant jus-
qu'à des familles entières. De ce fait,
la Commission scolaire, a pris la déci-
sion de prolonger d'une semaine les
vacances de nos écoliers. Espérons que
le temps, cette fois enfin, leur sera
propice , et qu 'ils pourront s'ébattre à
coeur joie au grand air avant de re-
prendre le chemin de l'école !

Prix de peinture Auguste-Bachelin.
Pour la première fois, en automne

1951, la Société d'histoire et d'archéo-
logie du canton de Neuchâtel décer-
nera son prbj de peinture Auguste-:
Bachelln.

C'est un modeste prix d'encourage-
ment, institué à la mémoire d'Auguste
Bachelin peintre, et destiné à un (e)
j eune artiste peintre.

Il est accessible aux Neuchàtelois de
moins de 40 ans qui auront présenté,
dans le canton, une oeuvre marquante
au cours de l'année échéant au ler
j uin 1951, et qui en auront donné avis
au comité de la Société d'histoire, à
cette date.

Tribune libre
A propos de l'Ecole normale

Nous recevons les lignes suivantes :
Monsieur le rédacteur,

La lettre que vous avez publiée le 12
avril intitulée : « Un malaise à dissi-
per » contient diverses inexactitudes.
Nous nous étonnons que votre corres-
pondant, qui paraît au courant des af-
faires scolaires, déforme ainsi les faits.

Dans son rapport à l'appui de la
nouvelle loi sur l'enseignement péda-
gogique, rapport daté de février 1948,
le Conseil d'Etat attirait l'attention des
députés sur la nécessité d'une cons-
truction nouvelle pour le Gymnase et
l'Ecole normale. Donc en acceptant la
création de l'Ecole normale unique à
Neuchâtel , les députés savaient qu 'une
construction était indispensable. Con-
trairement à ce qu'affirme votre cor-
respondant.

Ce n'est pas depuis quelques semai-
nes que le Conseil d'Etat a engagé des
pourparlers avec la ville de Neuchâtel.

Des échanges de vues ont eu lieu dès
la création de l'Ecole normale (en 1948)
et en 1950 le Conseil d'Etat a demandé
par écrit au Conseil communal la re-
vision des conventions.

L. PAULI,
Directeur du Gymnase cantonal

et de l'Ecole normale.

Sports
FOOTBALL

Les équipes suisses
contre l'Allemagne A et B
Après de longues discussions, le co-

mité de sélection de l'ASFA a procédé
au choix des joueur s qui s'aligneront
contre les équipes allemandes. Les voici:

Suisse A, pour Zurich : But : Georges
Stuber, Lausanne ; remplaçant : Ju-
cker, Bienne.

Arrières : André Neury, Locarno, ou
Roger Quinche, Berne, Roger Bocquet ,
Lausanne.

Demis : Bernard Lanz, Lausanne,
Olivier Eggimann, Servette , Roger
Quinche, Berne, ou Raymond Bardel.,
Lausanne.

Avants: Charles Antenen, La Chaux-
de-Fonds, Alfred Bickel , Grasshopper-
Club, Hans-Peter Friedlaender, Lau-
sanne, René Bader, Bâle, et Jacques
Fatton , Servette ; remplaçant : Robert
Ballaman, Grasahopper-Club.

Suisse B, pour Karlsruhe : But :
Fritz Jucker, Bienne ; remplaçant :
Eich, Young-Boys.

Arrières : Willy Neukomm, Grass-
hopper-Club, Ivo Frosio, Zurich ; rem-
plaçants : Walter Schoeni , Winterthour,
Gilbert Dutoit , Servette.

Demis : Gérard Lusenti, Bellinzone ,
Joseph Zurcher,. Winterthour, Marcel
Mauron , Young-Fellows ; remplaçant :
Roger Mathis, Lausanne.

Avants : Raymond Morand, La
Chaux-de-Fonds, Joseph Hugi, Bâle ,
Roger Vonlanthen, Grasshopper-Club,
Hans Hagen, Wil, et Ferdinand Riva ,
Chiasso.

L'équipe B est partie vendredi matin
pour Karlsruhe. Elle reviendra diman-
che matin à Zurich pour assister au
match des équipes A.

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pa s de notre
rédaction; elle n'engage pas le journal .)

Cantonal-Neuchâtel F.-C. — Olympique
de Marseille.

Le Cantonal-Neuchâtel F. C. dispo-
nible le dimanche 15 avril disputera
un match amical contre la fameuse
équipe l'Olympique de Maseille, un des
plus vieux clubs de France fondé en
1898 et qui a toujours appartenu à la
division la plus élevée du pays ami.
Jamais au cours de son histoire ce club
n'a dû descendre en série inférieure.
L'Olympique Marseille a été six fois
champion de France, et six fois ga-
gnant de la coupe de France. Cette
équipe compte dans ses rangs .. cinq in-
ternationaux français, Dard, Scotti, Ro-
driguez, F.lamion et le noir Salem, ain-
si que trois internationaux suédois, Jo-
hansson, Andersen qui tous deux ont
pris part au championnat de Rio, Ek-
ner, ex-joueur de Portsmuth, cham-
pion d'Angleterre et le sud-américain
Alarcen.

Le public et les sportifs neuchàtelois
qui n'ont pas l'occasion de voir évo-
luer fréquemment des équipes de la
valeur de l'Olympique de Marseille se
donneront rendez-vous au stade de
Cantonal et assisteront à une gran-
diose démonstration de foot-ball.
Maison du Peuple.

Samedi a 20 h. 30, concert-variétés
organisé par l'Union des sociétés d'ac-
cordéonistes de la ville, avec le grand
comique et chansonnier Jean Serex,
dit Om-Oin. Dès 23 heures, danse con-
duite par l'Orchestre Melody's.
Cercle du Sapin.

Ce soir dès 21 h., de l'ambiance et
de la gaîté à .la soirée dansante con-
duite par l'Orchestre Geo Weber.
Cercle de l'Union.

Ce soir samedi à 20 h. 30 aura lieu
le grand concert annuel de la Musique
des Cadets, sous la direction de M. E.
Lanifranchi. Un fort joli programme
musical, bien au point, vous sera pré-
senté, lequel comprend entre autres des
productions choisies par les jeunes so-
listes-cadets. En outre , un fantaisiste
et un accordéoniste virtuose compléte-
ront cette agréable soirée par des nu-
méros de variétés de la meilleure vei-
ne. Que les amis des Cadets ne man-
quent pas de saisir cette occasion pour
témoigner leurs encouragements à nos
petits musiciens. Ils y sont très chaleu-
reusement et gracieusement invités. En-
trée libre.

Enfin un match de football...
Le long hiver que nous avons con-

nu a faussé la marche du champion-
nat et nos équipes locales comptent à
ce jour plus d'un match de retard.

Dimanche dernier , l'équipe des Epla-
tures a dû se rendre à Bienne , le stad e
étant encore recouvert d'une épaisse
couche de neige ; toutefois, au cours
de la semaine, des travaux ont été en-
trepris au moyen de la fraiseuse à nei-
ge et si le temps le veut bien , le stade
sera en bon état pour recevoir diman-
che les footballeurs genevois de l'Ura-
nia. Tous les sportifs se réj ouissent de
revoir un match en notre ville et la
venue d'UGS avec Ruesch, Stocker ,
Prod'hom, Veluz, Colla attirera aux
Eplatures un nombreux public.

Comme d'habitude, un service de bus
et car fonctionnera et toutes les per-
sonnes en possession d'un programme
seront conduites gratuitement aux
Eplatures.
Ecoles secondaires.

Les élèves du Gymnase et de l'Ecole
secondaire sont rendus attentifs à l'an-
nonce paraissant dans le présent nu-
méro.
Cinéma Scala.

Un grand film français de passion et
d'espionnage avec le couple boulever-
sant Renée Saint-Cyr et Frank Villard,
avec Olivier Hussenot et Howard Ver-
non : « Fusillé à l'Aube ». Tiré du ro-
man de Maurice Dekobra. Unis par l'a-
mour ! Séparés par la race ! Frustrée
de son amour, elle se voue à la ven-
geance ! Toute la gamme des passions
humaines exacerbées j usqu'au paroxys-
me, un enchaînement habile, des si-
tuations des plus dramatiques tiennent
le public en haleine jusqu 'au dénoue-
ment imprévu de l'intrigue. Matinées
samedi et dimanche à 15 h. 30.
Cinéma Capitole.

Un formidable double programme !
Johnny Weissmuller dans les nouvelles
aventures fantastiques de Jim-la-Jun-
gle, « La Tribu perdue ». Parlé en fran-
çais. Le film des sensations : des go-
rilles contre des bandits blancs. Le
trésir de la Forêt vierge. De belles fem-
mes. Johnny l'invincible ! Et .le plus
populaire des cowboys, Gène Autry avec
son cheval prodige « Champion » dans
un film tourné en couleurs : « Séré-
nade mexicaine». Version originale
sous-titrée. Matinée dimanche à 15 h.
30. Enfants admis.
Cinéma Rex.

Maria Montez, Jean-Pierre Aumont,
Dalio, Lily Pailmer dans un film colo-
ré, vivant, passionné : « Hans le Ma-
rin ». Film français. Marseille ! Son at-
mosphère, son pittoresque, son vieux
port, ses bars, ses filles, ses ruelles. Le
drame d'une nuit d'escale. (Moins de
18 ans pas admis). Matinée dimanche
à 15 h. 30.

BULLETI N TOURISTI QUE

I.C.S.- L'IMPàRTIâI
Samedi 14 avril 1951

Etat général de nos routes â 8 heu-
res du matin :
Vue-des-Alpes: Praticable sans chaînes.
La Cibourg: Praticable sans chaînes.

Grand Garage des Montagnes S. A„
automobiles, La Chaux-de-Fonds,
téléphone 2.26.83. Adm. Otto Peter.
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Spécialités :
Poularde pochée au Curry

Scampi à l'Indienne
Cuisses de grenouilles au beurre

La Chaux -de-Fonds
Votations des 14 et 15 avril 1951
Electeurs inscrits pour la votation

fédérale. — Ville : Neuchàtelois 4604,
Suisses 6010, total 10.614 ; Eplatures :
Neuchàtelois 138, Suisses 145, total 283.

Electeurs inscrits pour la votation
cantonale. — Ville : Neuchàtelois 4604,
Suisses 5895, total 10.499 ; Eplatures :
Neuchàtelois 138, Suisses 142, total 280.

Pharmacies d'office.
La pharmacie Bachmann-Weber, rue

Neuve 2, sera ouverte dimanche 15
avril, toute la journée, et assurera le
service de nuit dès ce soir et durant
toute la semaine prochaine.

L'officine II des Pharmacies coopé-
ratives, rue de la Paix 72, sera ouverte
demain matin.

Une moto endommagée.
Cette nuit, a 0 h. 30, une auto va-

laisanne, qui effectuait une marche
arrière à la rue Jaquet-Droz 60 , a ren-
versé une motocyclette qui a été grave-
ment endommagée.
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Révolution dans ies meubles
Superbes mobiliers complets , , , . ,

1 Jolie chambra à coucher tout bois dur ty2 poil , 1 armoire 3 portes démonta-
ble, 2 tables de nuit , 2 lits 190x95, 1 coiHeuse avec glace.

1 trôa bonne literie, 2 sommiers métalliques 30 ressorts , 2 protège-matelas
rembourrés, 2 matelas pure laine tricotés , 2 duvets édredon, 2 traversins, 2
oreillers, 1 superbe couvre-lit piqué en satin et fourré.

1 beau studio se composant de 1 couche 2 bras réversibles , 2 coussins, 2 fau-
teuils très beau tissu épais , ressorts lre qualité, 1 guéridon carré poli , 1
table de radio.

Cuisine 4 tabourets dessus lino, 1 table dessus lino. Le tout très solide bonne
qualité.

MObïlier A en h«t,e teinté >/, poil 2467 fP- = 72 ÎP.
par mois

Mobilier¦¦"¦"ïïïHé-* Poi« 2762 fp. =- 80 fP.
par mois

Mobilier c beau no7a.né omb é 2662 fr. - 83 IP-
par mols

Mobilier D .a.\r ẑe\j euè 3332 fr. - 97 fP.
tête de lit par mois

Demandez noire catalogue Crédo-Mob. E. QLCK.KNER , Peseux (Ntel)
téléphone (038) 8.16.73 et 8.17.37

Grand choix de belles in AS nr  net en
chambres à coucher pour I I .  £D."* Hïimm$ UVt'i UA."
6 pièces A B D D

par mois

Beau studio pour 17 fr. Par mo.s
Belle salle à manger noyer POur 17 fr. Par moi.
(hand choix de meubles. Livraison rapide franco toute la Suisse. — Demandez

notre catalogue gratuit. Nous nous rendons à domicile sans engagement
Franco gare toute la Suisse

Méfiez-vous des maisons qui copient nos annonces et qui n'ont pas de
catalogues à vous présenter

Chez nous pas de frais de voyageurs à payer d'où très bas prix

A vendre

L A Y E T T E S
avec ou sans outillage

pour

HORLOGERS
en parfait état.

S'adresser

au P0ie-M§ge
Numa-Droz 108

Tél. 230 70

L'outillage
de qualité pour vos
jardins et cultures

Les meilleures

G R A I N E S

TOyLEFEfi S.fl.
Place Hôtel-de-Ville

Tél. 21371

( \Au magasin Progrès 88

EDMOND WEISSBRODT 1
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vous présente
j SSTT" .. n . | „j)\ sa dernière
i **** ** VĴL f création:
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C " " cuisinière
v \f \t électricité et boisnyyjg EWO

Modèle approuvé par ia Station
d'essai de l'association suisse des électriciens

Prix émaillé granité crème
av. 3 pi. électr. Fr. 785.- Fr. 860.-
av. 4 pi. électr. Fr. 850.- Fr. 925.-

'Moi. ,, Q. ûixc " 350 ce. -̂ ^l^w2^Cïni^-^^^n\
Soupapes en tête , 4 vitesses , fourche iéléscopitfue, «ëa^^^lffiypg^'il'/y Wil34fiBÉ1 | I
l(i traditionnelle 350, économique et solide , t>our TF^^SSï̂ =S=^^^* B^. \^"  ̂J E

Suspension arrière Fr. 210.— + icha.

Le * Usines Royal Enfield sont parmi les plus anciennes et les plus expérimentées du monde. La.
Qualité des aciers servant à la fabrication de leurs motocyclettes et les perfectionnements incessants
apportés à toutes leurs réalisations leur ont fait , comme à leur* produits, une prestigieuse et
incomparable réputation.

. Agent général pou r la Suisse. JAN SA. LAUSANNE

*¦" '**" r¥ °"a"" L. Voisard, vélos-motos, la Chx-de-Fds

Pour chaque calculateur une

CURTA
I

Éfc™

Machine à calculer universelle de poche
multiplie , divise, additionne et soustrait ,
comme les grandes et lourdes machines
habituelles.
Avec la CURTA vous pouvez calculer par
exemple :
645,432 X 63,992 = 41,302,484,544 en 10

secondes environ ;
863 : 6109 = 0,141267 en 20 secondes env.

P. fiflSCHEH s cie g»£;Neuchâtel
Veuillez me/nous faire parvenir un prospectus
Veuillez me/nous faire une démonstration
sans engagement.
Nom et adresse : — 

Enchères publiques
de bétail et matériel agricole

LE VALANVRON No 6

Pour cause de cessation de culture M Joseph
WERTHMULLER , agriculteur, fera vendre pai
voie d'enchères publiques, à son domicile, au Va-
lanvron No 6, le vendredi 20 avril 1951, dès
13 h. 30 précises , le bétail et matériel ci-après :

BETAIL : Une forte jument (5 ans) , 3 vaches
fraîches et portantes, 3 génisses d'une année à
une année et demie, 1 veau de 15 jours, petits
chiens appenzellois.

MATERIEL : Chars à pont et à échelle, 1 chai
à fumier, trains de chars, 1 brecette, 1 glisse à
brecette 1 dite à fumier, 1 brouette à fumier, 1
caisse à lisier , 1 pompe à lisier à moteur, 1 trans-
mission et courroies, 1 faucheuse à moteur (Bû-
cher) , 1 râteau-fane, 1 tourneuse, 1 piocheuse
1 buttoir à pommes de terre combiné, 1 char-
rue, 1 herse, 1 dite à prairie, 1 van 1 scie cir-
culaire, 1 forge, enclume, 1 coupe-choux, 2 bons
colliers, 1 hâche-paille, 1 fer à souder électrique, 1
redresseur «Philipps», fils électriques avec bat-
terie, clochettes.

Lits, buffets, tables, 1 machine pour cordon-
nier, 2 autos, 1 moto et quantité d'autres objets
dont le détail est supprimé.

Un lot de bois de charronnage.
Paiement comptant.

Le greffier du Tribunal
de La Chaux-de-Fonds :

A. GREUB.

DERBERfiT
ÉLECTRICITÉ

nZl» ....... LA CHAUX - DE-FONDS

OCCASION RAR E
î g|||| TT^pg -̂y,, iuu-,. : ^v

Healey-Roadster, 2-4 places avec parties laté-
rales, et toit rapportable. couleur gris clair,
avec cuir rouge.

Modèle 1948, roulé env. 23.000 km. en parfait
état, garanti franc de tout accident, pneus
70%.

Qualités du moteur à retenir : 12,44 C. V., 120
courses du piston, perçage 80,5. vitesse maxi-
ma 160-165 km. à l'heure. Moteur Riley à
forte compression , avec Châssis Healey.

Conviendrait entre autre très bien à amateur-
sportif , s'intéressant aux courses d'amateurs, la
voiture ayant été classée d'après les nouvelles
prescriptions de la commission de sport, dans la
catégorie des voitures de tourisme modifiées.

Prix de la voiture neuve, Fr. 34.000, serait cédée
pour cause d'achat d'une voiture de sport spé-
ciale, à prix très avantageux à acheteur à
même de prendre décision prompte et payant
comptant.

S'adresser par écrit sous chiffre P 9972 Y à
Publicitas, Berne.
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— Lo grands marque —•
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(TMKI GÉN ÉRAI  CH. C H A N T R E  G E N È V E

Lieu de séj our
dans le Jura est cherché
par deux demoiselles, l'une
ayant peine à marcher, si
possible pas d'escaliers.

Faire ofires sous chiffre
K. B. 6730 au bureau de
L'Impartial.

A remettre

commerce
de voiturier

Ecrire sous chiffre
C. V. 6425 au bureau
de L'Impartial .

Demandés à acheter

1 salon de style

1 bon PIANO
noir ou brun , cordes croi-

sées, et chaise de piano

Ecrire sous chiffre F. M'
6651 au bureau de L'Im-
partial.

A vendre

1 scie à ruban
volant de 53 cm.,
avec moteur l'fe C.V.
triphasé 380 V. Prix
Fr. 500.—

S'adresser à Henri
Chédel , Renan.

Chalet
de une cuisine et
une chambre, pour
le bord du lac est
à vendre. Serait livré
sur place.

S'adresser à Kuno
Strâhl, charpentier,
Montmollin.

Brevets d'invention
MOSER

Ingénieur Conseil
Rue Léopold-Robert 55
Tél. (038) 2.48.73 6020

Demandez prosp. gratuit

f  -\

Maison familiale
à vendre, 2 logements,
chauffage central , ter-
rasse, jardin. Date à
convenir.

Ecrire sous chiffre
R. S. 6725 au bureau
de L'Impartial.

v i

A louer à Montreux
à l'Avenue de Col-
longe 38 beaux

appartements
tout confort, vue, lift ,
armoire froide, gara-
ge à disposition.
3 ch. cuisine, bains
de fr. 1700 à fr. 2000.
4 ch. cuisine, bains
de fr. 2400 à fr. 2500,
chauffage en plus.
S'adresser Régie Ch.
Muller-Veillard ,
Montreux.

Mariage
Dame dans la cinquantaine
avec bel intérieur désire
rencontrer Monsieur de 45
à 55 ans, ayant bon carac-
tère pour sorties et ma-
riage. Discrétion.

Faire offres sous chiffre
H. Z. 6729 au bureau de
L'Impartial.

¦ ¦ ¦ n ¦ ¦ ¦
Mesdames,

si vous avez des cheveux qui ne tiennent
pas, faites les examiner avant de faire
vos permanentes.

Se recommande,

Mme L. RICKLI, coiffeuse diplômée fédéral
Spécialiste des PERMANENTES à froid
revitalisantes et tous traitements de
cheveux malades.

Teinture, mise, en plis, ondulations.
Seulement sur rendez-vous. A.-M. Piaget
81, Place du Bois du Petit Château,
Téléphone 2 33 17.

Crème vitaminée contre les fourchettes
et les cheveux abîmés à fr. 2.50 le pot.



Oeroniaue suisse
Une nouvelle votation fédérale
BERNE , 14. — Le Conseil fédéral a

fixé au 8 juillet le vote populaire au
sujet de l'initiative qui demande que
les entreprises publiques soient mises
à contribution pour couvrir les frais de
la défense nationale.

Les soixante-dix ans
de M. Robert Grimm

BERNE, 14. — Ag. — Lundi 16 avril,
M. Robert Grimm, conseiller national ,
fête le 70e anniversaire de sa nais-
sance. Les premières années l'ont con-
duit en Allemagne et en France, puis
il s'est lancé dans le mouvement ou-
vrier et devint plus tard rédacteur en
chef du j ournal « Berner Tagwacht »,
après avoir été, trois ans durant, se-
crétaire ouvrier à Bâle. En l'année 1918
11 était élu à la municipalité de la ville
de Berne où il avait la direction des
Services industriels. En 1938, il était
appelé à faire partie du Conseil exécu-
tif du canton de Berne, poste qu'il
conserva jusqu'à sa nomination comme
directeur du chemin de fer du Loetsch-
berg, qui eut lieu en 1946. A Bâle déj à,
il faisait partie du Grand Conseil et
il fit partie du Grand Conseil de Berne
depuis 1910 jusqu'à son élection au
Conseil d'Etat de Berne. En 1940-41, il
en était le président et depuis 40 ans,
il fait partie du Conseil national qu'il
a présidé en 1945-46. Pendant la guerre
il a été chef de section de l'Office de
production d'énergie et chaleur, à
Bienne.

L'enquête sur les dégâts
des avalanches
dans les Grisons

COIRE, 14. — Le Petit Conseil du
canton des Grisons vient d'établir toute
une série d'instructions pour fixer les
dommages causés par les avalanches et
a désigné l'office d'assurance Incendie
du canton des Grisons comme office
cantonal de coordination. Les domma-
ges aux personnes, les frais des com-
munes du fait des avalanches doivent
être signalés à cet office de coordina-
tion. Les dommages matériels mobi-
liers assurés, ainsi que les dommages
causés par les éléments et qui ne sont
pas assurés, sont à annoncer aux prési-
dents des communes. Ces dernières ins-
tances, de concert avec l'assurance,
doivent transmettre les dommages
annoncés à l'office de coordination.

La situation du marché du travail
en mars 19S1

Le chômage s'est encore
réduit

BERNE, 14. — Pendant le mols sous
observation, on a enregistré sur le mar-
ché du travail un nouvel allégement dû
surtout à la saison. Le nombre des
offres d'emploi s'est encore accru. L'ef-
fectif des chômeurs complets Inscrits
pour un emploi aux offices du travail
est passé de 7812 à 4397, tandis que le
nombre des offres d'emploi passait de
6042 à 6549. Le nombre des chômeurs a
surtout diminué chez les ouvriers du
bâtiment (—2617) bien que la cons-
truction ait été en partie sensiblement
entravée par les conditions atmosphé-
riques défavorables : mais le chômage
est aussi en régression dans presque
tous les autres groupes professionnels.

A la fin du mois, le nombre des chô-
meurs complets était de 6443 imités au-
dessous de son niveau de fin mars 1950,
tandis que du côté des offres d'emploi,
on notait une augmentation de 1836
unités. Les chômeurs étaient notam-
ment moins nombreux que l'année
dernière chez les ouvriers du bâtiment
(—1761) et les journaliers (—686) , chez
les ouvriers horlogers (—642) , dans le
commerce et l'administration (—586)
et chez les ouvriers sur bois (—364).

La fortune n'est pas aveugle !
LAUSANNE, 14. — On a dit souvent

que la fortune est aveugle. Pas tant
que cela tout de même, puisqu'elle
vient de déposer le gros lot de 100.000
francs de la dernière tranche de la Lo-
terie romande tirée à Thônex, entière-
ment entre les mains d'un ouvrier ge-
nevois très modeste qui l'a encaissé
avec la joie que l'on pense. Voilà un
entier (5 fr.) qui aura rapporté large-
ment la mise.

Signalons également qu'une dame
âgée , presque aveugle , habitan t près de
Lausanne, a retiré une partie du lot de
50.000 francs. Inutile de dire qu 'elle
non plus n'avait pas vu souvent des
billets de mille qui lui sont apparus
comme un don de la providence.

Quant aux autres lots. Us se sont ré-
partis dans les cantons de la Suisse
romande qui participen t à la Loterie
dont, une fois de plus, tous les billets
avaient été vendus.

J2a c&lti de Uhuwiûuz...
Un bon toutou

— Voici un tapis original. H a été
fait avec différents bouts d'étoffe rap-
portés par Médor !

— Donne un coup de pied à l'appa
reil. Cela pourrait être efficace !

— Sale bête, tu ne veux donc pas
comprendre que ma petite chatte ne
sortira pas ?...

Quel artiste !

— Vous auriez au moins pu faire
ressortir que j 'avais balayé l'allée...

Esquisse d'une morale
subversive

J'ai souvent rêvé d'écrire un livre :
Ce serait un traité de morale.

De tels ouvrages n'ont jamais beau-
coup de lecteurs, et j e  ne me fais  guè-
re d'illusions. Au moins le mien aurait-
il le mérite de l'originalité car il s'a-
girait d'y exposer les principes non pas
de la morale classique, mais d'une mo-
rale essentiellement subversive. C'est
d'ailleurs la raison pour laquelle je  ne
'lécrirai ni ne le publierai jamais, car
j 'ai déjà tâté de la prison et je  trouve
qu'elle n'a pas un goût de revenez-y.

Voici pourtant, à titre d'exemple,
quelques formules qui me sont chères
et qui trouveraient leur développement
dans mon oeuvre géniale :

— Les parents doivent le respect à
leurs enfants.

— Il fau t  toujours remettre au len-
demain ce qu'on n'est pas obligé de fai-
re le jour même.

— Le travail (des uns) c'est la liberté
(des autres) .

— Les gens riches et malhonnêtes
sont toujours plus heureux que les gens
pauvre s et honnêtes.

— Aimons-nous les uns les autres,
mais en nous surveillant du coin de
l'oeil.

— Bonne renommée vaut mieux que
ceinture dorée, car auec un peu d'ha-
bileté on peu t monnayer sa réputation
et en tirer de bons profits.

— La sobriété est un vilain défaut.
— R faut toujours dire : « Fontaine,

j e ne boirai pas de ton eau. »
— N'insultez jamai s une fem me qui

tombe, sauf si elle est tombée sur une
« occasion > de robe ou de manteau
aux Grands Magasins ; car votre porte-
monnaie en souffrira .— Chacun sait — quoi qu'on en dise
— que plai e d'argent est mortelle, et
que l'argent fait le bonheur.

Yves GROSRICHARD.

...ou le sens de l'actualité
Un producteur de films hollywoo-

dien, M. Tom Mac Gowan, a offert
au général Mac Arthur 3000 dollars
par semaine, pour jouer le rôle d'un
général dans un film.

Dès qu'il apprit le limogeage du
célèbre général, le producteur lui
câbla pour lui offrir le premier rô-
le dans « The square Needle », film
qui raconte l'histoire de deux offi-
ciers, pendant la guerre mondiale,
dont les opérations étaient contre-
carrées par les directives politiques
de Washington.

M. Mac Gowan a télégraphié :
« Samuel Taylor, le célèbre auteur
de scénarios, récrira le rôle princi-
pal , afin de le rendre plus magni-
fique et digne de notre bien-aimé
général. Prière de nous câbler oui
ou non. Nous pouvons vous envoyer
le scénario par avion, m

Mac Arthur au cinéma...

\\i\t\\o ef fcié4iffwsÎ0H
Samedi 14 avril

Sottens : 12.55 Fête des Vignerons de
1905. 13.30 Vient de paraître. 14.00 La
paille et la poutre. 14.10 Disques. 14.20
Les chasseurs de sons. 14.40 La vie des
affaires. 14.50 L'auditeur propose. 16.29
Signal horaire. 16.30 Emission commu-
ne. 17.30 Swing-Sérénade. 18.00 Cloches
du pays. 18.05 Le club des petits amis
de Radio-Lausanne. 18.40 Le courrier
du Secours aux enfants. 18.45 Danses
viennoises, Beethoven. 18.55 Le micro
dans la vie. 19.15 Informations. 19.25 Le
miroir du temps. 19.45 Y en a point
comme nous. 20.05 Jacques Hélian et
son orchestre. 20.20 Tout .le monde y
danse en rond. 20.50 Musiques sur les
ondes. 21.10 Rêves en tous genres. 21.40
Varités du samedi. 22.30 Informations.
22.35 Raddo-LauBanme vous dit bon-
soir.

Beromunster : 14.50 Causerie. 15.05
Musique de chambre. 16.00 Nouvelles
musicales. 16.29 Signal horaire. 16.30
Emission commune. 17.30 Pour Mada-
me. 18.00 Musique. 18.40 Causerie. 19.0C
Cloches. 19.10 Cantate. 19.30 Informa-
tions. Echo du temps. 20.00 Chansons.
20.20 Musique. 20.30 Fantaisie. 21.25
Musique légère. 22.00 Informations.
22.05 Musique de danse.

Dimanche 15 avril
Sottens : 7.10 Le salut musical. 7.15

Inifbirmations. 7.20 Musique italienne.
8.40 Grand-messe. 10.00 Culte protes-
tant. 11.20 Festival d'Europe. 12.20 Cau-
serie agricole. 12.30 Musique enregis-
trée. 12.45 Signal horaire . 12.46 Infor -
mations. 12.55 Chants russes. 13.05 Ca-
prices 51. 13.45 Monsieur Salomon , s'il
vous plaî t ? 14.05 Pièce gaie : Le Gui-
gnol des vacances. 14.30 Variétés inter-
nationales. 15.00 Reportage sportif.
17.00 Concert . 18.00 L'heure spirituelle.
19.00 Résultats sportifs. 19.15 Informa-
tions. 19.25 Farandole. 19.45 Musique de
Chabrier. 20.00 Ruy Blas, de Victor Hu-
go. 22.35 Informations. 22.40 Estampes
orientales.

Beromunster : 7.00 Informations. 7.05
Disques. 9.00 Cultes du dimanche. 10.15
Concert. 11.20 Lettres d'Ibsen. 12.00
Chants. 12.29 Signal horaire. 12.30 In-
formations. 12.40 Concert. 13.25 Emis-
sion populaire. 14.30 Calendrier cente-
naire. 14.55 Reportage. 17.00 Disques.
17.30 Concert. 18.00 Les sports . 18.05
Disques. 18.15 Culte protestant en lan-
gue romanche. 18.45 Causerie musica-
le. 19.30 Informations. Echo du temps.
20.00 Concert. 20.30 Evocation. 21.20
Concert. 2.2.00 Informations. 22.05 Con-
cert.

Lundi 16 avril
Sottens : 7.10 Le bonjour- matinal

7.15 Informations. 7.20 Air d'aujour-
d'hui. 11.00 Emission commune. 12.IE
Musique enregistrée. 12.25 Questionnez
on vous répondra. 12.45 Signai horaire
12.46 Infoonations. 12.55 Hôtes du stu-
dio. 13.10 Musique enregistrée. 16.29 Si-
gnal horaire. 16.30 Emission commune
17.30 La rencontre des isolés 18.00 Ve-
dettes en tournée. 18.30 Causerie. 18.45
Reflets d'ici et d'ailleurs. 19.15 Infor -
mations. 19.25 Instants du monde.
19.35 Le jeu du disque. 19.55 Une vois
un orchestre. 20.10 Enigmes et aventu-
res : Ces demoiselles Maniquet. 21.0C
Variétés. 22.05 Musique française. 22.3C
Informations. 22.35 Jazz hot.

Beromunster: 6.15 Informations. 6.2C
Disques. 11.00 Emission commune. 12.IE
Disques. 12.29 Signal horaire. 12.30 In-
formations. 12.40 Concert. 16.29 Signal
horaire. 16.30 Emission commune. 17.3C
Pour les j eunes. 18.00 Piano. 13.2C
Chants. 18.30 Concert. 19.00 Cours. 19.30
Informations. Echo du temps. 20.05
Disques. 20.30 Boîte aux lettres. 20.45
Disques. 21.00 Pièce radlophonique.
22.00 Informations. 22.05 Causerie. 22.15
Concert.

wS&Z I v̂T  ̂ agence officielle : M P Girardier. Garage Hirondel-
Kg? i i \S^S <= • Neuchâtel. tél. (C38) 5.31 >J0. Vente et service
Wy/y I 1 .ssSSl '-" Ponti-de-Maltel. Garage Montandon. La Chau*
KvV \ \sSS3 

de-Fonds, Garage du Centre . H Schaerer, 28. rue de

' Hôtel Belmont - Montreux
Cadre fleuri , panorama grandiose.
Une cuisine digne des palais les plus fins

l Tél. 6.44.31 Nouv. dir. : 0. BOCHSLER ,

— Mon médecin m'a prescrit 385 ca-
lories.

— Parfait, Madame, nous avons jus-
tement un plat qui remplit ces con-
ditions...

A une calorie près !

Quelque temps avant son départ pour
l'Indochine, le général de Lattre de
Tassigny avait manifesté le désir de
tuer un chamois dans le Vorarlberg
chez le général Bethouart.

On prépare tout, aussitôt : la caba-
ne, la réception et... le chamois.

— Mon général, dit le général Be-
thouart en s'aipprochant d'une des fe-
nêtres, ou je me trompe fort , ou vous
apercevrez demain matin à l'aube une
ou deux bêtes sur la petite pointe ro-
cheuse, là, au nord...

A l'aube, en effet, 11 y a un chamois
en vue dans la direction indiquée.

— Mon fusil !
Le général de Lattre vise, tire.
Disiparition du chamois.
...Dix minutes plus tard , un capitai-

ne, au garde-à-vous, s'entendait dire
les quatre vérités par le général Be-
thouart :

— Enfin, capitaine, qu'est-ce que c'est
que cette histoire ? Pourquoi votre cha-
mois s'est-il échappé ?

Le capitaine est bouleversé :
— Mon général, je n'y comprends

rien !... C'est la première fois que je
vois ça ! En tirant, le général de Lat-
tre...

— Eh bien ?
— n a coupé la corde !
Comme on voit, le général a profité

de son séjour au pays de Guillaume
Tell.

Quand chasse le général
de Lattre de Tassigny

Un New-Yorkais, M. Alexander
Hector Orr Munsell, qui, U y a une
vingtaine d'années, avait donné un
million de dollars « pour expéri-
menter comment vivent les pau-
vres gens », est le bénéficiaire, se-
lon les dernières volontés de sa
mère, d'une nouvelle somme, cette
fois-ci d'un demi-million de dollars.

Lorsque M. Munsell distribua sa
fortune, 11 le fit « pour connaî tre la
réalité de la misère ». U donna la
moitié de ses biens à son ex-fem -
me et à ses enfants, et le reste à
diverses institutions. Puis il loua
une petite chambre, dans une mai-
son misérable. M. Munsell est ac-
tuellement âgé de 56 ans. Il vit
toujours dans le quartier des mi-
séreux de New-York. Et l'argent
que lui a légué sa mère, il refuse
de le toucher.

Le goût de la misère

L'humour anglais ne perd jamais ses
droits, preuve en soit cette savoureuse
histoire qui vient de traverser la Man-
che :

La scène se passe à l'Université d'Ox-
ford. Un coup sec retentit soudain à
la porte de la chambre d'un interne.

— Est-ce que je puis entrer ? de-
mande une voix masculine.

Au bout de quelques instants, l'étu-
diant va ouvrir.

— C'est mon ancienne chambre
quand j 'étais étudian t, déclare en en-
trant un très respectable et déjà gri-
sonnant gentleman ! Ah ! rien n'a
changé... La même tapisserie, la même
table boiteuse, le même vieux fauteuil...
la même grande armoire...

Il ouvre l'armoire et découvre à l'in-
térieur une jeune fille quelque peu
ébouriffée et l'air affolé.

— C'est ma soeur, bredouill e l'étu-
diant horriblement mal à l'aise.

... La même vieille histoire !

Plus ça change-

Temps durs
— Dehors, par ce temps ! Je croyais

que le docteur vous avait dit de garder
la chambre ?

— Hélas ! mon propriétaire, lui, ne
me l'a pas dit !

Echos

Problème No 191, par J. LE VAILLANT

Horizontalement. — 1. Couvriras de
gouttes. 2. Fera un certain travail de
menuisier. 3. Véhicules démodés. Il
vient de la terre ou de la mer. 4. Ter-
mes de navigation à voile. Composé de
caoutchouc et de substances grasses.
5. Préfixe. Faire un certain travail de
maçonnerie. 6. Pronom personnel. Pour
former des mots composés. 7. Commen-
ce le nom d'une chaussure pour temps
de neige. Cachets. 8. Qualifie une par-
tie attachée à une autre. Me rendrai.
9. U j oue le rôle de protecteur. Blas-
phémais. 10. D'un auxiliaire. Supprime.
Mot liturgique.

Verticalement. — 1. Sur le quai d'une
gare on la voit fréquemment quand,
du départ du train , arrive le moment.
2. Prêtes à partir pour le dernier voya-
ge. 3. Influence qui contraint. 4. Lettre
grecque. Commence le nom d'une ville
d'Angleterre. 5. Ville de la Turquie
d'Asie. On ne peut pas la tenir entre
les doigts. 6. Fis une certaine bordure .
Démonstratif. 7. Préposition. Prendre
une odeur forte. 8. Opposerai la force
à la force. 9. Se trouve dans des tissus
comestibles. Aliment du premier âge.
10. Assaisonner. Située.

Solution du problème précédent

Mots croisés
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N'oubliez pas
d'aller voter

» - . .

samedi et dimanche
T.

kwUÈËr̂ "̂ WMBBà J'" 3*EÎ

en faveur des
I bâtiments scolaires

¦

Représentant des automobiles Renault pour la région:

Garage P. Ruchstuttl
Léopold-Robert 21 La Chaux-de-Fonds Tél. 2.35.69

|̂| CHEDDITE i ' - 9 j9j
â POUDRE NOIRE "'flg

r»? Débitant patenté P

Horlogers complets
Décodeurs
Visiteurs de cnronograpnes

sont demandés de suite par importante
fabrique de la ville. Places stables.
Adresser offres écrites sous chiffre P. J.
6836 au bureau de L'Impartial.

r ~>
Actuellement vous pouvez travailler et
faire du sport sans porter de lunettes

Nous vous Invitons à passer chez nous;
nous vous montrerons

DES VERRES INVISIBLES
qui sont Incassables. Ils corrigent tous les

défauts de la vue
Prospectus et renseignements gratuits

^^
CJtif LAUSANNE

contacta U m. b.H. Zurich Beethovenstrasse 11

 ̂ J

Employé (e) de bureau
de 30 à 40 ans, serait
engagé (e) de suite.
Place stable et bien
rétribuée.
Connaissances  exi-
gées : Français, alle-
mand, sténo-dactylo-
graphie et comptabi-
lité.

Offres manuscrites avec curri-
culum vitae, photo et prétentions
de salaire à Case postale 110
La Chaux-de-Fonds 1.

<A voire retour de
lfl i~o\re de VôÂte
arrêtez vous à 1'

Hôtel des XIII cantons
SAINT-IMIER
Tél. (039) 4.15.46

Se recommande: Famille Jos. WER MEILLE

Oaivat S A .
Crètets 81

engagerait de suite

horloger complet
comme décotteur-termlneur 6758

On s'abonne en tout temps à L'IMPARTIAL

@

«Le soussigné, James Hoir, planteur de tabac au Maryland
| (Etats-Unis) certifie que la cigarette Brunette s'assure chaque
P année les meilleurs tabacs de Maryland.»*

~ 
ÉNfcr iPdCOii WLÊêÈ?* 1tf\ * El par surcroît Brunette possède le f ilt re le plus moderne,
f Êmd\%- ¦'¦' '¦ f̂ P ^  \ conçu tout exprès pour ce tabac, dont il retient une pari apprè-
wk *""* .p A ciable de nicotine sans détruire l'excellent arôme Maryland.

\m m® tm m
| minet tie la »e e. F. F. |l
Kg CHAQUE SAMEDI M

1 Soupers CHOUCROUTE ¦
ZZ Tél. 2.55.44 W. Sohenk [ _ . \

A remettre

magasin de chaussures avec atelier
de réparations sans concurrence dans région
de Neuchâtel, pour raisons de santé. Affaire
intéressante pour preneur sérieux. — Faire
offres sous chiffre P. 2850 N., à PubUcltas,
Neuchâtel. 6820

• 

Les fameuses || ' Jw
marionnettes des n H

| 2 Sylvares |
au cafe-concert-varlétés
"LA BOULE D'OR "

et un gros programme varié dès le 16 avril ,
à 20 h. 30 ,

fil \T̂ y 1

i ¦SÉp^^^' aujotira/ '/w//a
fc i V 4 cv RENAULT
jj-\ / au fprnœafé'foi/J'

L AUTOMOBILES RENAULT. B. AVENUE DE SÉCHERON. GENÈVE. TÉL 2 71 45 ,

Fabricant offre situation arec gain jusqu'à
Fr. 1.800 - par mois
et plus pour produit hautement apprécié et indis-
pensable à chaque propriétaire de camion , auto,
tracteur, etc. — Offres sous chiffre P.X. 8318 L.,
à Publicitas . Lausanne. 6809

Employée de bureau
trouverait place stable dans fabrique
de pivotages. Date d'entrée à conve-
nir. — S'adresser chez Maurice
Mougln, Dombresson. 6671



taie recolle de vieux papiers
par les Eclaireurs de La Chaux-de-Fonds

les lundi 16 cl mardi 17 avril 1951
Aidez-nous dans notre travail en déposant la raa-
culature dans les corridors des maisons. Pour tous
renseignements pendant ces deux jours , s'adresser
au No 2.27.71.

U^T" Les quartiers des Crètets et du Commerce ne
se/ont pas desservis.

FEUTT.T.FiTON DE < LTMPART1AL >, 48_

ROMAN POLICIER PAR E. R. PUNSHON
adapté do l'anglais par O ' N E V É S

— Si vous essayez de faire de l'esprit... com-
mença Carter avec dignité.

— Oh I non, Je n 'essaye pas, se défendit Bell ,
très choqué. Seulement vous avez vu par
vous-même qu'elle a été au premier moment
épouvantée de notre visite, — épouvantée comme
le sont les malheureux que nous sommes obligés
de surveiller pour les empêcher de se jeter par la
fenêtre. Ça a été sa première impression . Puis ,
aussitôt qu 'elle a compris que c'était elle la
suspecte, le revirement a été complet. Elle a
repris son calme, retrouvé sa présence d'esprit ,
elle nous a invités à nous asseoir , ne se préoc-
cupant plus pour un bouton de ce que nous pou-
vions penser d'elle.

— Vous vous Imaginez qu 'elle essaye de pro-
téger une autre personne ?

— C'est là où le parapluie ent
^
re en ievt. ex-

pliqua le sergent. Vous vous rappelez que c'est la
première chose dont elle a parlé : un parapluie.
J'ai cru qu 'elle avait peut-être perdu la raison.
Mais elle a tourné la chose assez habilement en
faisant semblant de croire que nous venions pour
un parapluie qu 'elle aurait perdu. Misère I Deux
policiers pour rapporter un parapluie ! I A ce
compte-là, il faudrait tellement augmenter nos
effectifs qu 'il serait nécessaire pour nous loger
tous de bâtir une nouvelle ville à côté de l'an-
cienne. Vous avez remarqué aussi que le maî-
tre d'hôtel n'avait jamais entendu parler de son
parapluie à elle — mais 11 savait que Sir Hamil-
ton a perdu le sien.

— Mais que diable avons-nous à faire d'un pé-
pin perdu ? se rebiffa Carter.

— Vous avez entendu la description du maître
d'hôtel, expliqua le sergent sans se troubler , elle
correspond à celle d'un des parapluies qui étaient
dans le porte-manteau de Highman's Mews. En
furetant , j ' ai remarqué qu'il y avait deux para-
pluies. Beaucoup de gens en ont deux , mais gé-
néralement un vieux et un neuf . Ces deux-là
semblaient neufs. A ce moment-là Je n 'en ai pas
tenu compte, mais maintenant que j'y pense....

— Ou voulez-vous en venir ?
— A ceci : que lady Wlmpole , quan d elle est

arrivée à Highman's Mews, a vu plus qu 'elle ne
nous en a dit. Son histoire était vraie , mais ce
n'était pas l'histoire entière. Je crois possible
qu'elle ait vu là son mari — ou tout au moins

son paraplue, la preuve qu 'elle avait été devan-
cée. Elle s'est élancée dans le bureau — et elle
a trouvé Margetson assassiné... Elle savait que
les deux hommes avalent eu le matin une assez
violente dispute... Elle a pris la fuite et a gardé
le silence ; elle n 'aurait pas voulu accuser son
mari. Quand elle nous a vus chez elle, elle a eu
mortellement peur que le malheureux parapluie
n'ait dénoncé l'assassin. Quand elle a compris que
c'était elle la suspecte, elle s'est rassurée.

— Ciel I s'exclama Carter , je crois que cette
fois nous avons mis la main sur le noeud. Quel
en-tête pour l'article que je ferai passer à la
presse — je veux dire quand les reporters auront
eu vent de la chose — « Un assassin dénoncé par
son parapluie». Après tous nos déboires, c'est
consolant de nous trouver enfin sur la bonne
piste. Il faut mettre tout de suite Phillips au
courant de notre théorie.
— Quand 11 rencontrera Philips, pensa Bell avec

un peu d'amertume, notre théorie sera devenue
sa théorie.

XXII

Sir Hamilton

Le superintendant Phillips tambourinait du
bout de ses doigts impatients sur la tablette de
son bureau.

— Je n'ai jamais vu un cas pareil , se plai
gnait-il, nous croyons trouver contre une demi

douzaine de personnes des preuves qui suffiraient
à les faire pendre, et nous nous apercevons que
ce n'est que de la fumée. Une de nos suspectes a
été elle-même assassinée, une autre est une inof-
fensive gouvernante de nuresery chez un pasteur,
une troisième était à l'hôpital au moment du
drame ; enfin , cette autre n'avait aucune raison
d'assassiner un homme sur lequel elle comptait
pour lui rendre un service. Le cas de cette mal-
heureuse Clara Plisson est encore plus obscur
puisque là nous n'avons rien trouvé — pas même
une piste — que le lendemain nous aurions re-
connue fausse, conclut Phillips, avec un regard
de rancune à Carter et à Bell.

— Je ne crois pas douteux que nous soyons
maintenant dans la bonne voie, dit Carter avec
assurance. Etudiez les preuves. Nous savons que
Sir Hamilton...

— Nous savons, interrompit Phillips avec une
aigreur qu'il n'essayait pas de dissimuler, et de-
main vous viendrez me donner une version diffé-
rente. Vous aurez appris que Sir Hamilton a dîné
à Buckingham Palace et y a passé la soirée
entière, ou quelque chose du même style...

— Ça ne serait pas un alibi dans son cas,
insista Carter, puisque nous tenons pour un fait
acquis qu 'il était à cette heure-là dans le voisi-
nage. Nous savons...

(A suivre) .

/ e mystère
du soulier d'argent

HEIII GRANDJEAII S. A.
LA CHAUX-DE-FONDS

TRANSPORTS INTERNATIONAUX
TRANSPORTS MARITIMES

TRANSPORTS AÉRIENS

avise son honorable clientèle
qu 'à partir au 15 avril 1951 ses
bureaux et son siège social
seront transférés

5, Place de la Gare, 5
Téléphone (039) 2.44.73

dans de nouveaux locaux mieux
adaptés à ses divers services.

H E N R I  G R A N D J E A N  S. A.
¦

Toujours plus chère
car la nouvelle hausse des laines est là.
Cependant nous avons encore

3000 écheveaux de laine
garantie pure et de haute qual i té , que
nous vendons â titre de réclame a des
prix non augmentés. Profitez de cette
offre exceptionnelle. On réserve. 67/7
5 0/0 S. E. N .J. — E. SCHELLING,
Magasin Aux Invalides , rue du Crêt 10.

Au nrintpmn^ ^Ifll1 ! i H \%M contre les îrOUDlQS quemes?'̂ *.̂  ËXIidiISr-\\A J_» I ¦ ¦ ¦ ivs i i ¦ po m .- y .j  IH »H| _ critique , nervosité , hémorroïdes , varices , jambes enflées , mains , bras , '

PRENEZ du MKfcULMII de là circulation t̂t traîï,ffirw"'i,aB de osantes

P U I S S A N C E  ^̂  É L É G A N C E

S É C U R I T É  *̂  ̂ C O N F O R T

Une voiture qui a fait ses preuves

et ne faillit jamais à sa réputation

Prix à partir de Fr. 13.500.-

GARAGE DE L'ABEILLE, La Chaux-de-Fonds, Tél. (039) 2.18.01
Bienne : A-B-C - Garage, S. Mêler, Tél. (032) 2.49.99

Genève : Garage Montcholsy S. A. Tél. (022) 6.27.77

Lausanne : Garage P. Nessi, Tél. (021) 26.37 55

Neuchâtel : Garage des Poudrières, M. Borel, Tél. (038) 5.27.60

Agence générale pour la Suisse romande
et le canton de Berne :

Grand Garage WABERN, J. & E. WAENY, Berne-Wabern
Seftigenslrasse 198 ¦ Tél. (031) 5.26.22

C ¦
JnsfitMt „ 'Vr lAf ie - i\eiue '

Paix 79, tél. 2.17.65

\\eço\\ sur rev\dej -vous mercredi excep té

Rajeunissement du visage , soins du buste et du cuir chevelu par spécialiste dip lômée de
l'Institut Jeanne Gatineau, Paris.
En exclusivité, tous les produits Jeanne Gatineau, résultat de 40 années d'expérience
et des travaux de médecins spécialistes et praticiens de grande classe.
Les ampoules Juvhormonia, pour les visages très frag iles , paup ières gonflées , rides sous les
yeux , muscles affaissés , merveilleuse cure de rajeunissement grâce à leur haute teneur en hormones.
Le Lysing, récemment introduit dans la biolog ie esthétique , très efficace contre taches de
rousseur, taches brunes, supprime les rides superficielles , l'acné.
La mousse effervescente, pour peaux grasses, agit sur le sébum par émulsion , norma-
lise le PH (degré d'acidité) de la peau , fait disparaître points noirs , comédons , acné.
Le Heviderm, extraordinaire traitement , insp iré des travaux du docteur Alexis Carrel , basé
sur la propriété des tréphones extraits de l'embryon de poulet , provoque une régénération
cellulaire intense.
Hormo-seins, traitement adap té à chaque cas pour développer et raffermir le buste.
Panto, Pantum, Pilopantbum, hormones spéciales pour la chevelure.
Crème Iodo-vitaminée, pour app lications sur les parties du corps chargées de graisse ou
de cellulite. Très efficace contre double-menton.
Tous les produits soins et maquillage , en particulier le Fard de Roses liquide, pour les
joues , transparent et lumineux.
Tous ces traitements peuvent également faire l'objet de soins personnels et s'appliquer chez
soi , après démonstrations et conseils.

 ̂ < ; J

A remettre dans le Vignoble neuchàtelois
un atelier de

menuiserie - ébénisierie
bien installé avec poste de machines com-
plet. — Adresser offres sous chiffre P. 2814
N., à Publicitas, Neuchâtel. 6655

Poussins
Si vous voulez des poules qui
pondent sûrement à 5 mois ,
qui donnent environ 3 kg. de
viande à 2 ans , des pouleis
de 5 mols avec 2 kg. de vian-
de, achetez des poussins
Bleu de Hollande â fr. 1.80,
disponibles chaque jour. Le-
ghorn lourde à tr. 1.60. Expé-
dition tous les Jours. Se re-
commande, Jean Schupbach ,
père , Lucens. Tél. 9.92.30.

Etude de Me Marcel Moser
Notaire à Saint-Imier

vente publique
mobilière

Pour cause de cessation de commerce, M. Willy
Mosset, restaurateur à Saint-Imier, vendra aux
enchères publiques et volontaires le vendredi 27
avril 1951, dès 13 h. 30, au Café Montagnard, à
Saint-Imier, tous les objets mobiliers servant à
l'exploitation de son restauran t, et notamment :
un jeu de football à l'état de neuf , une vitrine,
une machine à café avec express, des tapis,
un tourne-disques avec 120 disques et haut-par-
leur , un coffre-fort , une machine à écrire, des
machines à couper la viande, les légumes, le fro-
mage, vaisselle, verroterie, services de table, des
tables, des chaises, des ustensiles de cuisine, du
matériel de lessiverie, 2 buffets et un lit, ainsi
que de nombreux autres objets . Il sera en outre
procédé à la vente aux enchères des vins se
trouvant en cave , liqueurs et stock de cigares.

Conditions de vente : payement comptant.
Par commission : M. MOSER, notaire.
On demande une

sommelière
ou éventuellement une extra pour 4 jours
par semaine, ainsi qu 'un

jeune garçon
pour requiller et aider au ménage. Bons
gages. Nourri et logé . - Ecrire sous chiffre
E. H. 6694 au bureau de L'Impartial.

i
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Avec la BERN IN A-Zigzag,
vous réussirez tous les
travaux que vous ne pouvez-
pas exécuter sur une machina
à coudre ordinaire.

Payée au comptant , la

BERNINA
• à zigzag est livrable dès

Fr. 666.- I C H A  compris.

Votre ancienne machine sera
reprise en paiement.

facilités de paiement

n.„ pour les
Hf] I nouveaux
VU II prospectus

BERNINA

Nom: 

Rue: - 

Localité : 

Bon à envoyer à

H. Wettsteln
6d*Rue 5-Sey on 16

Neuchâtel
Tél. (036) 5 34 24
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Une offre intéressante de

^ùz/Uè\df ' ôlienf c
à des prix engageants

Mesched 366x266 1300.— Karadja 263x 72 185.—
Hamadan . 313x224 890.— Karadja 357x 85 285.—
Kirman 382x277 2000.— Ghiordès 398x303 840.—
Muskabad 328x246 640.— Tébriz 398x281 1200.—
Hériz 349x254 900.— Afghan 447x278 1480.—
Kinman 348x238 1650.— Tébriz 584x400 2965.—
Bouchara 329x194 1350.— Indes 242x182 270.—
Yamouth 300x200 1150.— Kirman-Afsclhar 185x128 280.—
Bouchara 147x108 285.— Afschar 174x137 230.—
Muskabad 339x221 595.— Hamadan 197x134 230.—
Meihrévan 320x232 785.— Bachtiar 208x152 250.—
Afghan 145x 96 150.̂  Sérabent 204x129 295.—
Tébriz 297x207 750.— Hamadan 196x101 200.—
Afghan 332x269 990.— Beloudj 158x 84 125.—
Ghiordès 288x206 370.— Sparte 161x102 140.—

! Berbère 295x197 570.— Borlou 156x105 95.—
Kirman 298x205 1300.— Sérabent 126x 80 98.—
Démirdji 310x204 490.— Karadja 127x 72 85.—

etc. etc.
Impôts compris

lynedjian
Bas rue  de Bourg  7, Lausanne

Même maison à Berne, vis-à-vis Hôtel Bellevue-Palace

vJ /

Acheuages
Remontages
petites pièces soignées
seraient sortis à domi-
cile ou en atelier. —
S'adresser à M. Schei-
degger, Jardinière 41.

Wi
^î2v̂ \fl,i$!l ^*^' T A P I S S I E R

W\ ~V  ̂ \^\Aj l̂ DÉCORATEUR

M~ie â *  ̂ W CHAUX-DE" FONDS

JE Tél. (039) 2.49.17

modernise votre intérieur par

des rideaux
de tissus nouveaux .' J

augmente votre confort ( -*|Hii
grâce à ses \ '] m -Uu

mewMcs rembourrés - Immc

Devis et renseignements sans 'M&Zf~yZ«
engagement. /Ay—A ^ ^ ^r^

t

Association économique de Bienne cherche

demoiselle de réception
présentant bien , de langue maternelle française
et parlant également l'allemand et l'anglais.
Connaissances de la sténographie et de la dacty-
lographie exigées.

Adresser offres manuscrites avec pholo , sous
chiffre AS 18/91 J aux Annonces Suisses S. A.
Bienne. 6811

Les beaux et solides

tapis tissés à la main
avec de vieux vêtements et restes d'étoffes sont

confectionnés par la

Hausweberei Saanen
Toujours en stock : Tapis en matériel neufs , couver

tures de divan , coussins , sacs, linges de table et
de lit , tissus d'ameublement et tissus pour

rideaux , tissus en fil et mi-fil.
Soutenez notre entreprise

d'utilité publique
Pour tous renseignements s'adresser à :

Hausweberei Saanen, Oberland bernois
Tél. (030) 9.43.73
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J'achète
Chiffons

Laines
Fer

Méfoux
Boaaieilles

priv du jour.
Une u ie suffit .

C. Gô j  ..a. Collège 20a

Enchères publiques
de bétail et matériel agricole
A LA ROCHE No 265 sur LA SAGNE

Pour cause de cessation de cultures. M. Marcel
KEHRLI, agriculteur fera vendre par voie d'en-
chères publiques à son domicile, La Roche 265
sur La Sagne, le mercredi 25 avril 1951, dès 13
heures précises, le bétail et matériel ci-après :

BETAIL : Une jument de 9 ans, 8 vaches dont
6 portantes pour différentes époques, 2 génisses
de deux ans portantes, 3 génisses d'un an et demi.

Bétail vacciné contre la tuberculose.
MATERIEL : 6 chars à pont, 1 camion, 1 voi-

ture, 1 traîneau, 1 glisse à brecette, 1 brouette, 1
charrette à lait, 1 tombereau à pneus, 1 dit à
purin, 1 charrue, 1 piocheuse, 1 herse, 1 dite à
prairie, 1 rouleau, 1 faucheuse à moteur (Bû-
cher) , 1 faneuse stabil 6 fourches. 1 râteau-fane,
1 buttoir, 1 pompe à purin, 1 van," 1 meule, 1 hâ-
che-paille, 1 bauche de 2 mètres cubes, 2 colliers
de chevaux, sellette, couvertures, fourches, faulx ,
râteaux, sonnettes, bidons à lait et une quantité
d'autres objets dont le détail est supprimé.

Paiement comptant.
Le greffier du Tribunal
de La Chaux-de-Fonds :

A. GREUB.
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DE LA PERRIERE I
POUR ESTOMACS DELICATS j
POUR ESTOMACS EXIGEANTS ;
POUR ESTOMACS DELICATS j
POUR ESTOMACS EXIGEANTS
POUR ESTOMACS DELICATS
POUR ESTOMACS EXIGEANTS j
POUR ESTOMACS DELICATS

FABRIQUE DE PATES - LA FERRIÈRE j j

#jfet Msile cantonal pour femmes
SlttlÈ âgées, à Saint-Martin
IgE&iyKg; cherche une

cuisinière
Place stable pour personne expérimentée et de con-

fiance. Bons gaçes et bons soins assurés. Entrée immé-
diate ou à convenir. — Adresser offres manuscrites ,
accompagnées de certificats , au département de l'In-
térieur , Château de Neuchâtel.

Qui achète sa 71
première voiture.../J|

doit pouvoir le faire en toute sécurité. Il / /flS$ap|
faut mettre à profit les ensei gnements re- / /SSfefifij
cueillis par les automobilistes expéri- / /SS Ĵfr - ". 'j
mentes et porter son choix sur la mar- / /§§^i j
que qui donnera toute satisfaction dès / /<5̂ JI '
le premier jour. / /«§S>ïsi iLa VAUXHALL, dont le montage s'ef- / £§§$1! V
(ectue en Suisse depuis 1936. assu- / /§§jiH
rera le maximum de rendement et / '3§|Sra| 1
d'économie, grâce à son moteur / /^»§§SÉ| 'i
soupleet puissant, dont la longé- / /v§c5§l ¦ l» vite est proverbiale, sa boîte de / /¦çfefffi '

a vitesses synchronisée, silen- / /^§^S j
§  ̂ cieuse et facile à manoeuv- / /^^̂ Hgà rer, grâce surtout à son ex- / /«SS^H i
^S«a trême robustesse , garante / /S -̂JS
^̂ . d'un emploi prolongé. / /^ Î̂K
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f*** VAUXHALL
m La voilure europé enne aux pa/tarj nances d'une américaine

l\l Vi * c '̂' 7  ̂ * portes Fr- ™ —̂ + lclia
/j  Tl  6 cyl. 12 CV 4 portes Fr. 8800.— . + Icha

Vous trouverez le nom de l'agent local dans l'annuaire téléphonique
sous le nom Vauxhall

rr::: tarage eultmann S. t.
If AI YHAI ï Adm. Maurice BESANÇON
InUAiinli li La Chaux-de-Fonds Téléphone 2.46.81

On s'abonne en tout temps à . L'IMPARTIAL ,

Jeune fille
connaissant
dactylographie est
demandée de suite
comme

aide de bureau
S'adr. fabrique White
Star, Weiss & Cie,
Crètets 87. 6837

r ^

Tél. 2.14.85

Notre

Eau d'ortie
flbbé Kneipp

est un

succès

V J

On cherche un

peintre
qualifié. — S'adresser à
M. GABUS, gypserie-
peinture, Les Ponts-de-
Martel , tél. 3.72.43.
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Prémunissez-vous contre 10.  C. en vous lavant plus fréquemment tout
le corps avec Rexona, le nouveau savon de toilette et de bain au Cadyl.

H ~] —nP— i Je ne p°urra 's p'us me 1 ^
*~ ^k.

H "Ty /i^V ' Passer > Pour ma toilette 1 f  > ¦
|| A/kV (k~~ §$ quotidienne , de cette sa- |§ / M JE
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^ ŷ ^^my mieux qu 'un bon savon
wkz- '*ÙÈÉ§r une bonne habitude/
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serait engagée par

Fabrique EBERHARD &Co
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L'aventure
couleur de rêve

Grand feuilleton de < L'Impartial >. 16

JEAN MIROIR

(PRIX AUDIFFRED, DE L'INSTITUT)

Certes, depuis Amphion c'en était fini des
confidences sans restrictions. Mais ce dont elle
l'avait tenu à l'écart n'était que de l'impondéra-
ble. Pensées... sentiments... Dorénavant, le se-
cret prendrait une forme plus concrète , puis-
que, entre eux, un «acte » s'interposait. Mais ce
n'était pas tout ! Pour accomplir cet acte, Ni-
cole se verrait contrainte d'inventer quelque
prétexte de sortie. Cela, plus que tout, la déso-
lait.

A son bureau, elle eût volontiers sollicité quel-
ques heures de liberté au cours d'une des pro-
chaines journées, mais le programme du Britany
spécifiait nettement que l'attraction sur scène
n'était donnée en matinée que le dimanche...

La matinée de ce dimanche, partagée entre
les devoirs ménagers et les devoirs religieux , lui
avait semblé interminable, et elle eût donné
gros pour esquiver le tête-à-tête du déjeuner
avec Jean-Loup. N'allait-elle pas devoir lui men-
tir pour la première fois ?

Qu 'elle retournât le problème dans un sens ou
dans un autre, qu 'elle choisit pour teinter sa dé-
marche l'après-midi d'aujourd'hui ou n'importe
quel soir de la semaine, toujours la même compli-
cation surgissait : la sortie devrai t s'effectuer
au vu et au su de Jean-Loup et, par conséquent ,
provoquerait une demande d'explication dont
elle ne pourrait se tirer qu 'au prix d'un faux-
fuyant. Mentir à Jean-Loup ! Elle en rougissait
par avance... Pauvre Jean-Loup ! Ce n'était pas

lui qui, envers elle, eût usé de semblables dissi-
mulation.

Si lourde était devenue, à la longue, sa répu-
gnance, qu 'elle avait décidé de tout avouer. Elle
s'apprêtait donc à affronter toutes les questions
embarrassantes qui se pouvaient prévoir , lorsque
Jean-Loup, au dessert, avait tranché provisoi-
rement la difficulté.

— Huluberlu que je suis ! avait-il bourgormé en
se touchant le front. J'ai laissé Fontaine payer
pour moi pendant toute la soirée d'hier. Au ci-
néma... au café... et, en fin de compte, je ne lui
ai rien remboursé. C'est malin ! Mais aussi, j'a-
vais la tête tellement tourneboulée par cette his-
toire de Nathalie... Il ne me reste plus qu 'à faire
un saut jusque chez ce vieux Fontaine. Oh ! le
voyage n'est pas terrible... il niche aux environs
de la porte d'Orléans. Le diable, c'est qu'une fois
qu 'il me tiendra dans son antre, ce fieffé bavard
est capable de ne pas me lâcher de sitôt ! Quand
il est lancé sur le chapitre des réminiscences... Je
l'ai vu à l'oeuvre hier soir. Si je m'étais laissé
faire, nous errions de café en café jusqu'à l'au-
rore.

— Eh bien ! avait rétorqué Nicole, laisse-le
parler tout son content, aujourd'hui ! Rien ne te
presse , que je sache.

— Mais toi, Nicole... à quoi vas-tu employer
ton après-midi ?

— A des rangements. Oh ! j'irai quand même
faire un tour... histoire de m'aérer un brin...

C'est ainsi qu'elle avait pu , libérée de toute en-
trave, prendre le chemin des Champs-Elysées.
Mais on avai t déjeuner tard , et ensuite Jean-
Loup ne s'était guère pressé de se mettre en rou-
te, tenant à ne pas négliger ses diverses « cor-
vées »... entre autres, celle du bois de chauffage.
Si bien que ia séance était déj à assez avancée
quand Nicole, enfin , avait abordé le grand ciné-
ma d'exclusivités.

Elle était restée perplexe en voyant la file des
candidats à la représentation suivante qui s'éti-
rait entre des chaînes de cuivre. Se joindre à
cette file ? Là n'était pas son compte. Le film
ne l'intéressait guère, et elle prévoyait que les
spectateurs qui emplissaient la salle s'accroche-

raient à leurs fauteuils jusqu'après l'attraction.
Au reste, cette attraction, en soi-même, la lais-
sait également froide. Ce n'était pas au titre
d'admiratrice qu'elle désirait voir Nathalie Dar-
verine...

Elle s'était donc glissée, le coeur battant jus-
qu'au seuil du hall d'entrée. Pour se donner une
contenance, elle avait accordé une attention
toute superficielle aux images du film qui ta-
pissaient les murs, ainsi qu'aux photos de vedet-
tes au milieu desquelles trônait, agrandi et pein-
turluré de couleurs aguichantes, le portrait que
Jean-Loup avait exhibé la vieille, si triompha-
lement...

Nathalie-la-Géorgienne ! C'était elle, à n'en
pas douter, qui en ce moment même provoquait
une salve d'applaudissements assez puissants
pour percer l'épaisseur des murs... Le public n'a
pas l'habitude d'apporter une telle frénésie à
saluer les images de l'écran ; il réserve sa fer-
veur à une communion effective avec un être
fait , comme lui, de chair vivante. Le « numéro »
était donc achevé ?

C'est alors que Nicole s'était enhardie à s'a-
dresser à la caissière, au repos jusqu'à ce que la
salle se vidât. Par cette femme, elle connaîtrait
sans doute le moyen d'entrer en rapports avec
Nathalie. Elle aurait pu évidemment, l'attendre
dehors... mais, outre qu 'elle . doutait qu'il y eût
une sortie réservée aux artistes, en nombre si
réduit, elle se disait que la rue était un décor peu
souhaitable pour l'entretien qui se préparait,
Son explication avec cette inconnue devait avoir
lieu sans témoin, les yeux clans les yeux...

Cependant, la caissière s'humanisait. Peut-
être était-elle anxieuse de se débarrasser d'une
intruse qui l'empêchait de dévorer le roman po-
licier placé devant elle... Elle donna succinte-
ment l'information qu 'on attendait d'elle.

— Vous n 'avez qu 'à sortir. Faites le tour par
le passage. Poussez la petite porte de côté. Mon-
tez un étage. Pas moyen de vous tromper... Il n'y
a qu'une seule loge, au fond clu couloir.

Son remerciement balbutié, Nicole s'en fut avec
célérité. Toutefois, elle n 'était pas au bout de ses
peines. Les indications schématiques de la cais-

sière ne correspondaient que de loin à la réalité,
du moins pour une profane.

« Une petite porte »... oui... et même plusieurs !
Laquelle était la bonne ? Pressenties l'une après
l'autre, toutes résistèrent, sauf une seule. Nicole
la franchit.

L'escalier ? H eût bien mérité le qualificatif
« dérobé » car il se dérobait effectivement aux
regards. Quand il consentit enfin à se laisser voir,
ses marches craquèrent sous le pied de la jeune
fille. Elle, qui éprouvait la déplaisante sensation
de marcher sur un terrain prohibé, écoutait
avec frayeur l'écho de ses propres pas.

Au premier palier, nouvelle hésitation. Fallait-
il monter encore ? La caissière avait parlé d'un
seul étage... Elle se risqua donc dans lé corridor,
assez obscur. Elle avait bien la ressource de tour-
ner un commutateur, mais elle se méfiait de
cette arme à deux tranchants : à aucun prix, il
ne fallait attirer l'attention d'un employé qui,
peut-être, eût contrecarré soen dessein.

Elle continua d'avancer dans la pénombre
jusqu 'à ca qu'un mur, se dressant devant elle,
lui interdît d'aller plus loin. Une porte s'y en-
cadrait, entre-bâillée. Nicole était fatiguée, dé-
couragée aussi de ce voyage à l'aventure qui,
semblable à ceux qu'on fait dans un cauche-
mar, semblait promettre de ne jamais finir.
Elle coula sa tête dans l'embrasure...

Elle devait rester- là un long moment, figée dans
une immobilité faite de trouble et de saisisse-
ment.

Pourtant, ce qu'elle voyait n'eût pas dû la sur-
prendre. N'était-ce pas cela que, sciemment, el-
le était venue chercher dans ces coulisses ? Mais,
au moment d'atteindre au but, sa vaillance l'a-
bandonnait. Ainsi Micaëla dans la montagne,
aux bords du repaire de gens sans aveu... Nicole,
toutefois, eût été bien en peine de chanter un
grand air pour s'exhorter au courage ! Le son
se fût étranglé dans sa gorge. Elle ne pouvait
que regarder encore, toujours...

Ce qu'elle voyait ? Un cadre bien banal, pour
commencer. Des murs gris, sans ornements. Un
paravent de papier japonais masquant à demi
un canapé recouvert de tapisserie, où gisaient

FIANCÉS!
Pas de grande réclame mais des meubles de
qualité aux prix les plus bas. Echanges, transfor-
mations , installation de villas , restaurants , maga-
sins , cinémas. Plans et devis. Visitez sans enga-
gement nos belles exposilions , rue de la Gare 36
et Seelandweg 4, Bienne.

'.MM 1 Bernasconi Si.
Bienne 701. 2.35.2»

Collaborateur , V. SCHALDENBRANDT
Commerce 99 La Chx-de-Fd s Tél. (039) 2.57.32

profonde, le plus recommandé
dans les maisons d'électricité
sérieuses.

t >

Les appareils VOLTA sont en vente an magasin

Ch* GRANDJEAN
RADIO - ÉLECTRICITÉ

Numa-Droz 114 -LA CHAUX-DE-FONDS • Tél, 2.43.70
Atelier spécial de réparations

t, t
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Irais en hiver grâce à v
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M le produit de toute œ
EB confiance m

ya, sachets pour 120 œufs jg

i*^  ̂ souvent imitée
S est le modèle de
I machine à coudre
1 le plus vendu en Suisse J

prix Fr.495.-+tCHA
(Facilités de paiement)

— " --I ¦!¦ »

Avantages:
• Seule machine avec maJlette-

table de travail très pratique

• Seule machine à coudre de
ménage — dont la partie élec-
trique est contrôlée par un office
neutre, l'Association Suisse des
Electriciens (ASE).
Cet examen porte Bon

m Qualité , sécurité électrique, dé- I
parasitage

• Seule l'Elna porte la marque de
qualité ASE

• Bras Hbre — le plus célèbre

(

avantage de rELNA, plusieurs
fois imité

• Plaquette couvre-dents—facOTte
le reprisage car elle tend auto-
matiquement le tissu et évite
remploi de cerceaux encom-
brants
¦ Canette horizontale — facile a

changer sans enlever l'ouvrage

• Tout ponr le Service à la Clien-
tèle I

TAVkBO 8ERB.ÉSEH.ÎAXI01 S.A. I

1| LA CBtOX-ffM-TJrlD» I

l\ 34, rue Léopold-Roberî II

A VENDRE (Canton de Neuchâtel),

grand hangar
couvert tuile, 17x14 m., construction
récente, facilement démontable , con-
venant pour entrepôt de bois, maté-
riaux de construction , etc.
S'adresser par écrit sous chiffre P
2783 N à Publicitas Neuchâtel.

Les appareils VOLTA sont en vente an magasin

s : J

Vente au comptant et à crédit des appareils VOLTA

b. SlAU irhn éLECTRICITé
Léopold-Robert 70 - Tél. 2.36.21

Démonstrations sans engagement

Château d'Obenried
sur Belp près Berne

Institut pour garçons et jeunes gens
Enseignement secondaire , classique, scientifique
et commercial (sous contrôle de l'Etat). Pas
d'enseignement en masse — quatre éduca-
teurs expérimentés partagent la vie de 30 jeunes
gens — Il est donc possible de s'occuper
de chacun d'eux d'une façon intense.
Notre but : Développer le goût du travail ,
de l'Indépendance, de la responsabilité.
Développement physique par le sport et les jeux.
Références et prospectus par le

Dr M. HUBER-LEDER.

f cours spéciaux d'interprètes
5_tc<>*ï» £ et cle langue avec diplôme final en
BTÂMËI 3" 4 mois - Petites classes. (Par cor-
naii|l Mf j respondance en 6 mols.) Succès
VSlfrar garanti. Prospectus gratuit .

Ecoles Tamé. Neuchâtel , Lucerne,
Zurich , St-Uall , Fribourg, Sion , Bellinzone.

V J
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pele-mele des effets de couleurs voyantes : tu-
îique, voiles, coiffure en forme de tiare, A mè-
ne le sol, au pied du canapé, un instrument de
nusique tenant à la fois du violon et de la gui-
tare.

L'atmosphère bohème de cette loge de fortune
eût été bien propre à déconcerter une jeune fille
éprise d'ordre et de discipline. Mats l'oeil de Ni-
cole ne s'y était guère arrêté... il avait glissé
jusqu'à la coiffeuse, devant laquelle se tenait,
assise, une forme enveloppée dans un peignoir
de bain. Une rampe électrique, ingénieusement
disposée, éclairait violemment la glace, et dans
cette glace se reflétait un étrange visage...

• Etrange, oui, vraiment ! L'artiste occupée à
se démaquiller en arrivait au stade le moins
flatteur pour une beauté féminine, ayant ôté à
l'aide d'un linge vaseline son maquillage de scène,
mais n'ayant pas encore étalé ses fards de ville.
Il en résultait un masque luisant, aux contours
appuyés que ne venait pas adoucir le velouté
d'une ombre.

Nicole, la simple Nicole, peu familiarisée avec
les artifices de la coquetterie , en reçut un choc.
Quoi ! c'était là la belle Nathalie Darverlne, l'i-
noubliable idole de Fabien ? Petites rides cou-
perosant la peau mate de la Géorgienne, flétris-
sures marquant les commissures des lèvres, de
tout cela, que la lumière crue soulignait avec
une implacable cruauté, rien n'échappait au re-
gard fasciné par l'image qui se reflétait là-bas,
dans le miroir.

Ces stigmates, chez une femme j eune — son-
geait Nicole — ne pouvaient être imputables qu'à
une vie déréglée... L'espace d'une seconde, une
pensée peu charitable s'infiltra en elle :

« Elle a sans doute terriblement changé en ces
quelques mois. Quand Fabien la reverra ! Quand
il saura surtout, que celle qu'il a aimée n'est plus
qu 'un « numéro » de music-hall... s>

Vite, elle chassa cette pensée.
« Celle qu'il a aimée ? Non... celle qu'il aime !

Et l'amour pardonne tout, magnifie tout. Si elle
a enlaidi, Fabien ne le verra pas. Si même elle
s'est avilie, il saura l'élever à son propre niveau.

Rien n'est changé pour moi... il faut que je lui
parle ! »

Et, sans raisonner davantage, elle frappa.
— Qu'est-ce que c'est ?
Question de pure forme... Sans doute s'atten-

dait-on à voir entrer un personnage de second
plan, groom ou machiniste.

— Excusez-moi ! commença Nicole. Vous êtes
bien, n'est-ce pas, mademoiselle Nathalie Dar-
verlne ?

Au son de cette voix, douce et timide, la Géor-
gienne avait tout d'abord paru surprise ; ses
doigts, qui plongeaient dans un pot de fard , s'é-
taient immobilisés. Mais la naïve interrogation
lui fit faire un brusque demi-tour sur sa chaise.

— Qui vous a dit cela ? défia-t-elle, l'air cour-
roucé.

Nicole en resta toute désemparée ; elle com-
mençait à se demander si elle n'avait pas fait
fausse route. Comment eut-elle soupçonné, en
effet , que Nathalie ne craignait rien tant que
d'êtr e reconnue ?

Depuis l'arrestation de Garcia Eriba , l'épouse
de l'escroc se tenait sur un perpétuel qui-vive.
Obligée dorénavant de gagner sa vie par ses
propres moyens, elle avait dû par nécessité re-
venir à son ancien métier, lucratif , mais ayant
pour principal inconvénient de la mettre en con-
tact avec le public. Force lui avait été de se fier
à son étoile... En attendant de pouvoir émigrer
hors d'Europe, elle s'était contentée de quitter
la Suisse. Afin d'accroître ses chances de passer
inaperçue, elle se produisait sous un pseudonyme.
Précaution qui ne l'empêchait pas de trembler
d'être un jour inquiétée, en tant que compagne
légale d'un malfaiteur actuellement sous les
verrous... Le directeur du Brittany, avant de
l'engager, avait exigé ses papiers ; il savait par
conséquent qu 'elle se nommait Mme Garcia E-
riba. Bien qu 'elle l'eût supplié de tenir son iden-
tité secrète, elle avait dû se satisfaire d'une va-
gue promesse qui ne la rassurait qu 'à moitié.

C'est pourquoi le nom de «Nathalie Darverine»
lancé à l'improviste dans le silence de la loge ,
venait de lui faire perdre momentanément son
sang-froid.

— Et d abord, fulmma-t-elle, comment etes-
vous ici ? Depuis quand entre-t-on chez moi
comme dans un moulin ?

TJn tel accueil n'était point fait pour encou-
rager Nicole. Cependant, avant de se retirer, la
pauvre petite voulut balayer ses doutes, fût-ce
au prix d'une nouvelle rebuffade. Elle demanda :

— Connaissez-vous Fabien de Bois-Ardan ?
— Fabien... Fabien de Bois-Ardan...
Ce ne fut qu 'un murmure, mais il était em-

preint de stupéfaction. Puis aussitôt, le ton chan-
gea :

— En ce cas, c'est différent. Asseyez-vous ! Ou
plutôt, non... le lieu se prêterait mal à un entre-
tien confidentiel. Vous connaissez, je pense, le
salon de thé du Rond-Point. Non ? N'importe
qui vous l'indiquera... c'est à deux pas d'ici. Allez
m'y attendre... je n'en ai même pas pour un
quart d'heure. Au premier étage... dans la petite
salle au fond...

Nathalie-la-Géorgienne avait parlé très vite,
d'une voix saccadée qui laissait percer une vio-
lente agitation Si, sur la balance de ses passions,
le plateau de la colère avait baissé, celui de l'émoi
s'élevait en proportionu. Rassurée d'un côté, elle
se troublait à la pensée que Fabien, peut-être,
avait découvert sa retraite. De ce côté du moins
elle s'était crue en sécurité, connaissant les
moeurs sédentaires des habitants de la Psyché-
du-Lac. Et maintenant...

Avec une sorte d'effroi, elle regarda sortir sa
visiteuse qui, apparemment frappée de mutis-
me, s'était contentée de marquer son accord par
des signes de tête répétés. Puis, elle retourna à
ses pots de fard-

Dans le salon de thé. derrièr e un pilier qui
isolait le coin où Nicole s'était installée, la ser-
veuse vint prendre des ordres.

— Une tasse de thé... balbutia la jeune fille,
presque au hasard.

Mais, à son oreille, une voix rectifia :
— Du thé pour deux !
Nathalie arrivait . Nicole fit mine de se lever ;

un geste l'arrrêta, et la nouvelle venue s'assit en
face d'elle. Jusqu'au retour de la serveuse, lea

deux femmes allaient se considérer mutuelle-
ment , sans échanger une parole.

Plus encore que dans la loge d'artiste, Nicole
Charmoy sentait s'abattre sur elle une inexpli-
cable paralysie. C'est qu'aussi sa stupéfaction
était grande ! La personne qu 'elle contemplait,
élégante et vêtue avec recherche, paraissait
aussi jeune que Nicole elle-même. Son visage
au teint mat était lisse ; la fraîcheur de ses joues ,
l'incarnat de ses lèvres donnaient l'illusion par-
faite du printemps de l'âge et de la santé. En
l'espace de ces quelques minutes, une transfor-
mation incroyable s'était accomplie, si bien que
Nicole, non sans apparence de raison , se deman-
dait si elle n 'avait pas été abusée, tout à l'heure,
par un méchant tour du miroir.

Seul, le regard démentait l'insouciance de la
coquette. Avec son expression douloureuse, pres-
que tragique, son ombre de tristesse, il formait
un aimant où venait s'accrocher la pitié. Oui ,
la pitié... A supposer que les signes de déchéance
que Nicole avait observés existassent réellement,
n 'était-il pas injuste de les porter au compte
d'une vie déréglée ? Pourquoi ne pas leur trou-
ver plutôt une excuse dans le malheur ? Le mal-
heur ? Le malheur qui, lui aussi, sait apposer sur
ses victimes une griffe vieillissante...

Dans son coeur, cette généreuse pensée s'im-
plantait. L'inconsciente solidarité féminine se
précisait , parcourait un chemin rapide. Il en ré-
sulta une étrange sympathie qui acheva de
mettre en déroute toutes les préventions de la
jeune fille.

Ce fut pourtant Nathalie qui , le plateau dépo-
sé sur la table, rompit en premier le silence.

— Nous avons à causer , à ce qu 'il paraît. Vous
vous appelez ?

— Nicole Charmoy.
— Bon. Passons à un autre point. Votre démar-

che... quelqu'un vous l'a-t-il suggérée ?
— Personne. Non. personne ne sait que je suis

venue vous trouver.
— Mais comment saviez-vous que Fabien...

Fabien de Bois-Ardan... n'était pas un inconnu
pour mol ? (A suivrej .

Fabrique de la Place de Bienne
cherche un bon chef

polisseur-lapideur
Personnes sérieuses sont priées de faire offres
manuscrites avec références et prétentions , sous
chiffre T 21940 U , à Publicitas , Bienne,
rue Dufour 17.

Maison sérieuse cherche pour son rayon du canton de
Neuchâtel et Jura bernois

représentant-dépositaire
pour la vente d'un article de marque de grosse consom-
mation et sans concurrence , intéressant les usines, admi-
nistrations , hôtels , etc., à son propre compte et en exclusi-
vité. Très grosses possibilités de gain pour personne active ,
sérieuse et bien introduite. En cas de convenance , possibi-
lité par la suite d'avoir d'autres produits. Seules sont priées
de faire offres personnes ou organisations de vente dispo-
sant de fr. 20,000.—. Adresser offres sous chiffre P 2842
à Publicitas , Lausanne.

Combinée avec le sous-vête-
ment « Jockey », la ceinture
amincissante « bel l in  » corri ge
à mervei l le  tout excès de cor-
pulence.  Elle offre tous les
avantages du «mascu l ine  sup-
port », elle est faci le  à laver
et la qual i té  de son élastique
est incomparable.  Exclus iv i té
brevetée:
Y-FRONT*

J O C K E Y - B E L L I N *
MASCULINE-SUPPORT

avec ceinture amincissante

11 i i  ii Jo&eg Ë

La ce in ture  amincissante  « b e l l i n »  î ^^ ê Ŝ l / /////£ M?
qui  fo rme  un tout  avec le caleçon .̂ T* 

^
y S^  / 1  llim. 

'
im

ainsi  que  la fameuse coupe « J o c k e y » /  ^\ 
y r I /////A £$'

mettent maintenant aussi les Mes- / \J J l/IËÈ Z;
sieurs de fort e taille au bénéfice du L / \ / ///Mm B
« Jockey-feeling»: tenue toujours cor- / ////Ëm H
recte , discipline discrète , sans la / ////È ¦'

' VOLLMOE LLER, Fabrique de Bonneterie , USTER ™̂ « Marques déposées!



[ Une nouveauté qui fera du bruit ! 1
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Toujours à l'avant-gàrde du progrés, les Usines Hispano-Sulza (Suisse) S.A.,
a Uenève, viennent de mettre au point un NOUVEAU MODÈLE plus
puissant, permettant de monter sans pédaler des côtes de 6 0/0. <
La vitesse en palier est volontairement maintenue à 30 km.-heure :
allure agréable , assure longue vie à votre moteur. !

VELOSOLEX devient incontestablement le cvcle à moteur auxiliaire
IMBATTABLE dans tous les domaines : simplicité, silence, économie,
robustesse.
IMPORTANT : Les modifications qui caractérisent le modèle 1951 pourront
être apportées à peu de frais, prochainement , aux modèles en circulation ,
par les stations-service olticielles VELO-SOLEX.
Malgré ces grosses améliorations,
le prix du VELOSOLEX 195 1 reste fixé â Fr. 675 -
Mieux encore , les vieux vélos quel que soit
leur état, sont toujours repris pour au moins Fr. so.—

Prix net maximum à payer au comptant Fr. b25i "
GROSSES FACILITÉS DE PAIEMENT

dep. Fr. IO.— d'acompte à la livraison , le solde en 6, 9 ou 12 mensualités. i
Etant donné la très forte demande, il est prudent de vous adresser sans j
tarder à l'une des stations-service officielles suivantes :

LA CHAUX-DE-FONDS : Garage des Entilles, 146, Léopold-Robert
NEUCHATEL : A. Grandjean S. A., 2, St-Honoré

"!

LES PLDS BEAUX DESSINS

LES D E R N I È R E S

FORMES DE COLS

A vendre à Neuchâtel
dans
quartier tranquille,
au centre,

Coquette maison
avec j ardin.
Offres sous chiffre
C. K. 6819 au bu-
reau de L'Impartial

Austin A ao
Mod. 1948, 4 pi.,
4 portes , toit ouvr.,
chauffage , dégi-
vreur , parfait état ,
à enlever de suite.
Offres sous chiffre
M. A. 6699 au bu-
reau de L'Impartial

On cherche
pour de suite jeune
hllepourun ménage
avec deux enfants.

S'adresser au bu-
reau de L'Impartial.

6752

A vendre

Ford V8 11 cv
en parfait  état , Ir. 2500.
S'adr. Jos. Bonnet , Jar-
dinière 115. Tél. 2.31.52
ou 2. <2.25.

'$ff i*J& /  Un grand film îi ançais de passion et des Pionna se Un formida ble double-programme > ŶNP2 S
'^ j B t ï^Lmrx avec le coup le bouleversant: C ^B>rA/»^L?m

V *W/ DAN£A Coir.* r»w pKQHLr Uili^J E JOHNNY WEISSMULLER É̂iâVÏ K
QJBJ */ Renée Saint-Cyr - Frank Villard T dans les nouvelles aventures îantasti ques de JIM -LA-JUNGLE t̂t£5f
1i% /  et Olivier Mussenoi - Howard Vernon T _ _ - WL Z& 1
y m , E La tribu perdue ^31

FUSI Sft à l'tflLlhf^ 
PARLÉ FRANÇAIS

B Ĵi ^^BBB^^ Il I *Ut V̂ m mé?^m0 S Le film des fortes sensations: des gorilles contre des bandits blancs.
E Le trésor de la forêt vierge - De belles femmes - Johnny l'invincible.

Tiré du roman de Maurice Dekobra M et
I T  . ., i o -  ¦ i i c * • J n A Le plus populaire des cow-bovs GENE AUTRYUnis par 1 amour ! Sépares par la race ! Frustrée de son amour , elle F , , . J ,., A ™ mtTr cr iDc. . .  I avec son cheval prodige «Champion» dans un film tourné LN LOULfc.UKij
se voue à la vengeance!

N A ^0m\Wm\ * -«**"' "̂  ̂ ¦ BsV. JB ¦ D

Toule ia gamme (les passions humaines  exacerbées jusqu 'au paroxi sme , un enchaînement p 7—fr ^Sk f *m& |"̂ | 
^J f 
¦ f m m M  iNr l f"*? 3tk i I I é^^l ¦ ' [  B fg^V

habile, des situations des plus dramatiques tiennent le public en haleine jusqu 'au dénouement
/mprévu de l'intrigue. (Version originale sous-titrée) ENFANTS ADMIS

S—SSBBBB^SM Matinées : samedi et dimanche , à 15 h. 30 Tél. 2 22 01 ^M^^^^= 
Matinée: 

dimanche, à 15 h. 30 Tél. 2 2123 || ||| ||| ||| ^1 j

R Ï ÏB  V MARIA MONTEZ Un film coloré ! Vivant ! Passionné ! FILM FRANÇAIS MARSEILLE ! Son atmosphère. Son p itto-
Ka JÏÏL. JEAN-PIERRE AUMONT H resque. Son vieux port. Ses bars. Ses filles.

g Matinée : DALIO - L1LI PALMER UA M^ |A B'Y ŜIFB.f ï  Ses ruelles'. ^ "HO
1511' 30 (Moins de 18 ans pas admis) H B  Cl ¦ B  ̂

BC B fl B CI B B B B Le drame d'une nuit d'escale... J

W iHl i ~iTr̂ O ffl Til inliîiJ&ii '̂ " • 1
ECOLES SECONDAIRES

de La Chaux-de-Fonds

Année scolaire 1951 - 1952
Les inscri ptions des nouveaux élèves au Gymnaie

et à l'Ecole secondaire sont reçues, dès le 20 avril ,
de 9 h. à midi et de 14 à 17 h. 30 au Secrétariat du
Gymnase salle No. 17, ler étage, tél. 2.47.21.

Les élèves annoncés régulièrement par
l'Ecole primaire sont considérés comme
inscrits. Il suffira donc de se conformer
aux indications ci-dessous.

Lundi 23 avril 1951. Organisation des classes
Les élèves, munis de matériel pour écrire, sont

convoqués lundi  23 avril 1951, aux heures et dans les
locaux suivants:

Gymnase
lre année Salle No. 3 à 8 h.
2me » A » » 9 à 8 h.
2me » B » » 7 à 8 h.
2me • C » » 8 à 8 h.
3me » A B » » 22 à 8 h. 30
4me • > » 20 à 9 h.
5me • » » 29 à 10 h.
6me > • » 27 à 10 h. 30
7me » » » 15 à 10 h. 30
8me • » »  35 à 11 h. 15

Gymnase (section pédag.)
(anciennement  fcicole normale)

5me année Salle No. 4 à 9 h. 30
6me » * » 4 à 10 h. 30
7me » » » 4 à 10 h. 30
8me • » » 4 à 11 h.

Ecole secondaire
A) Filles (Bâtiment  cle l'Ecole normale)

lre année Salle No. 6 à 8 h. 30
2me > » » 7 à 10 h.

B) Gardons (Bâtiment du Gymnase)
lre année Salle No 25 à 8 h. 30
2me • • * 3 à 9 h.

Les nouveaux élèves doivent apporter leur
dernier bulletin annuel au Secrétariat du
Gymnase, Collège industriel, salle No 17,
jusqu'au mercredi soir 18 avril.

Le Directeur de l 'Enseignement secondaire
A. TISSOT.

Station de cure idéale qui a déjà apporlé tant de soulagement ! Les cures
de Rheinlelden guérissent les maladies du cœur , des nerta , la pression san-
guine élevée , les maladies des femmes et de l'enfance , les calculs biliaires ,
le rhumatisme et les catarrhes. Elles préviennent également le vieillissement
prématuré , fortifient et rajeunissent . Site coquet , vie de cure toujours nouvelle.
12 hôtels de bains en toutes catégories.

I

Jeune homme sérieux, formation commerciale
complète (diplômes) ayant déjà travaillé dans
la branche horlogère , cherche situation stable

employé responsable
dans fabrique d'horlogerie , ou maison de com-
merce (références à disposition). — Ecrire sous
chiffre P. 16021 D., à Publicitas, Delémont. 6806

Société d'histoire
ei d'archéologie

Prix
auguste Bachelln

1951
Ce prix, d'une valeur

de 250 fr., sera décerné
cette année , pour la
première fois, à un
peintre.

Il est accessible à
tout artiste neuchàte-
lois de moins de 40 ans.
Les intéressés voudront
bien donner avis de
leurs oeuvres récentes
au comité de la So-
ciété d'histoire, j usqu'au
ler juin 1951.

JlfJLv&W Ranger
contre

bois de chauffage , B. S. A.
500 latérale en parfait état
fr. 450, avec 1 pneu neuf de
rechange. 1 vélo Condor
spécial extra léger , 4 vites-
ses à l'état de neuf Ir. 200.
1 potager combiné Le Rêve
2 trous gaz, 2 trous bois ,
foyer refait à neuf fr. 60.
I poussette Helvetia bleue
foncée tr. 40. 1 parc d'en-
fant fr. 15. — S'adresser
Fleurs 34, chez M. Fernand
Némitz.

A fniion belle chambre meu-
IUUUI b|ée a M0rls|eur

d' un certain âge sérieux ,
ayant occupation en ville. —
S'adresser au bureau de L'Im-
partial. 6727

A vendre

Citroen II
légère
modèle 1947, avec
phare anti-brouil-
lard , chauffage, en
parfait état.

S'adresser au bureau
de L'Impartial. 6846

Terrain
de 1000 m2 environ
à vendre. Proximité
du centre.
Offres sous chiffre
O. B. 6695 au bu-
reau de L'Impartial

UNE BELLE POITRINE ?
FERME ? QUI TIENT ?

N'attendez plus , c'est si facile ; la lotion - Idéale » est un
succès de la cosmétique américaine et donne des résultats
certains. Nombreuses lettres de remerciements. Envoi dis-
cret contre remb. de Fr. 4.90 ; le double flacon Fr. 7.50.
Cosmétiques Modernes, serv. 4, case 221, Montreux.

« L'impartial » 15 cts le numéro

f BADEN NATIONAL ̂Hôtel pr cures et bains ¦¦ »¦¦ ¦'¦F ¦¦ •"¦¦»
Cures de bains efficaces contre rhumatismes et

• 
sciatiques. Tous les produits pour la cure et bains A)
thermaux dans la maison. Cuisine excellente. ™
Ascenseur - garage. Prix de pension de Fr. 11.—
à Fr. 15.—. Prix forfaitaire s avantageux.

Demandez prospectus à
Fam, M. HERZOQ , Tél. (056) 2.64.55
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Démonsirion SCHOLL vnj
pour le traitement et j£f;I ^Q W|
les soins des pieds , à WzJw M^

La Chaux-de-Fonds ;
§̂JËL

les 18 et 19 avril Élll!

EKamen gratuit des pieds
pour tous ceux qui souffrent de douleurs des pieds.

Une démonstration spéciale aura lieu à La Chaux-de-Fonds ,
mercredi et jeudi les 18 et 19 avril. Un expert très expé-
rimenté de l'Institut Scholl de Zurich, sera présent dans
notre magasin , où il donnera gratuitement conseils et ren-
seignements, à toutes personne souffrant des pieds.

Pour vos maux de pieds, cors, durillons , oignons , orteils
déviés, pieds faibles, fatigués ou douloureux , c'est une
occasion unique dont vous devriez profiter.

Examen gratuit à l'aide du Pédograph SCHOLL

L -£0K£**'̂ HL fiir J0 ~~^ j £  JSÊr J&3 W*w M gBWM

Poussette
60 f r. à vendre.

S'adresser magasin
Singer, place du
Marché. 6838

On demande

1 tourneur
1 fraiseur
1 rectifieur
pour atelier de moyenne mécanique. Places stables et
bien rétribuées à personnes capables. — Ofires écrites
sous chifire S O 6874 au bureau de l'Impartial.
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LA RE1NE DES HUILES l#j

Posages de
cadrans

Emboîtages
sont à sortir .— Faire
offres à case postale
No 1885.

CHAUFFAGES CENTRAUX
VENTILATION

Brûleurs à mazout Circulateurs

INSTALLATIONS SANITAIRES
Buanderies - Boilers
EAU WC GAZ

BRUNSCHUIYLER & Co.
Serre 33 Tel 2 12 24

JAW
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M TAPIS D'ORIENT Tours dé lit Bephep ^esm 490.- W®
ra N. » Malabar » *», „„. . 680.- » » » Chinois ̂ «s, 1750.- ||
M > 377 Gaâene 325x 81 ». Fr. 295.- N»^ Hamadan 150x100 ™. . 195.- | j

> 420 Afghan 270 x 180 ™-. . 740.- ^Schïpaz 122 x 77 ». . 79.- r
1 . 17 Mahal 325 x 217 cm. • 560." . 81 H6PÎZ 294 X 200 cm. • 675." |r

V i > 22 GhiOPdeS 300X208 cm. . 380." ,.«..--, ^
| .3 73 KaPadla „,, . 245.- TAPIS MECANIQUES g
B • 408 SChlPaz ooo. 3.0X205 cm. - a50.- T0UPS de lit F, 89.-168.- 337.50

e c WË
||| > 3 2 Berbep mxâm «k . 5?5.- Tournay «o* «> c». F,. 29.- M \
Ïl • 91 BaClltiaP 308X208 cm • 725." yg^gf 120 x 60 cm . 20."
f f l hm » 97 TaDPIZ 316 x 214 cm. > 950." Dminlâ 17Q -

Q . lOCn bOUCIB 300 x 200 cm. » If a.- t <
6gl3 » 99 ô|J9ria OCC. 340 x 263 cm. » I twU." Ruminvinn OOfl K - - '

5 i/ochon oenn AXminSiBP 325 x 230 cm. . £HV. m i ;
*g|l . > 122 IVGOlldll lin 312x245 cm. • tOUU." Tmiiinaii QKfl
Mm Ifanoriia CQ lOUPHay 300 x 200 cm. . £UU> - | 1
J'èj lJ » 196 IVdl dll|d 85 x 58 cm. • 00." _ _ -  f :-' .

11 . 148 Hamadan 210 , M cm . 270.- Wapon fl 300 x 20° cm • JJJ-"
m . 2o5 Sepabend i52 x io4 cm . 170.- Toupnay suP 300 x 200 cm . azo.- L :
M .416 KeHm 276 X 167 cm . 310.- BCPÛCP K. M. 300 x 200 cm. . 325."

§J > 340 BelOUdj 122 x 81 cm . 110." AMmittStCP 366 x 275 cm . 425."

Ŝ > 4 i Berber mx - nL . 85.- Tournay i^ ™™ . . 69.5t 
p|

ES . 37 Bephep 308X194 cm. . sso .- Pois de vache 3.o x 20o cm. . 273.-
Ẑ î. ¦ Maison spéciale de tapis gp

I- GULISTÂN -J
ZURICH, 17, Bahnhofstrasse

Rp nacC QMCO cherche place,
nc fldùôcuùc éventuelle-
ment pour les raccommoda-
ges. Ecrire sous chiffre L. K.
6614, au bureau de L'Impar-
tial.

Pour cause de dépari
A vendre en parfait état et propre
chambre à coucher 2 lits jumeaux
complets, literie, 1 armoire à glace,
1 table de nuit, 1 petite pharmacie,
2 fauteuils genre paumier. Prix du
tout Fr. 1060.—.
S'adresser à M. Emile Brandt-Ducom-
mun, Jacob-Brandt 4. 6705

Domaine
A vendre dans le Jura neuchàtelois, superbe
domaine avec pâturage boisé, d'une superficie
de 20 hectares, en un seul mas ; bâtiments en
bon état comprenant, rural, café-restaurant
et logements ; excellente situation, bonne
voie d'accès à 15 minutes d'un grand centre
industriel.
Offres écrites sous chiffre N. O. 6507 au
bureau de L'Impartial.

A vendre
1 lit à deux places
1 lavabo
2 tables de nuit
2 tables, chaises et

tabourets
1 canapé, au comp-

tant 420 fr.
1 accordéon « Mo-

derna» chromati-
que, 128 basses, 3
registres. 470 fr.

S'adresser au Café du
Globe rue de l'Hôtel-
de-Ville 39.

Chalet ume
Cuisine, 2 cham-
bres (ou plus) est
demandé dès le 15
juillet pour 4 ou 6
semaines.
Offres sous chiffre
D. W. 6701 au bu-
reau de L'Impartial

Pnunlo tranquille , cherche
UllUpi c p0ur ie ler juin ,
chambre et cuisine ou cham-
bre avec part à la cuisine ,
meublée ou non meublée.
Ecrire sous chiffre P. J. 6643,
au bureau de L'Impartial.



Docteur

QheuA

de retour
Docteur

André BUE
Médecin - dentiste

de retour

Rappel Dimanche 15 avril 1951, à 20 h. précises, au Cercle du Sapin

membres (Récital iïCdZZty Q>at Ê̂iet

Pas d'exp ositions sp éciales
mais en PERMANENCE nous mettons à votre disposition

NOTRE GRAND CHOIX
Notre stock est complété par un ASSORTIMENT INTÉRESSANT en

TAPIS BOUCLÉS - TAPIS MOQUETTE
ENCADREMENTS DE LITS • DESCENTES et PASSAGES

la maison spécialisée

ârce/

Jaaià
Neuve 1 vous conseillera

Ouvriers, paysans el employés
de t&ué taé pa ttià
Protégez vos épargnes et rentes de
l'AVS, prenez soin pour un franc suisse
stable et invariable, en votant pour l'ini-
tiative-pouvoir d'achat, (nommée mon-
naie franche par le Conseil fédéral)
et rejetez le contre-projet du Conseil
fédéral.

LES 14 ET 15 AVRIL, VOTEZ DONC

€j k il i pour la monnaie franche

tnm Çj raj P°UP |e contre ¦ ww
Comité d'action pour l'initiative

Hôtel de la Paix, Cernier
Samedi 14 avril dès 19h. 30

grand match
au jass

prix: Sjambons. Dimanche
dès 14 h. 30, après-midi et
soir, lundi FOIRE dès 20 h.
DANSE avec l'orchestre

Will y Benoit.

Pour la loire gâteaux au
fromage , dîners et soupers.

D. Daglia.

Café Max Straumann
RUE DU C0LLÈ Q E 25

Samedi et dimanche

0M*sE
Orchestre Musette

Café du Commerce

Samedi 14 avril dès 20 h. 30.

Concert et Danse
Orchestre ANTHINO

Entrée Fr. 0,45

Se recommande :

Sté Canine et le tenancier

Buffet de la Gare C.F.F.

I Cuisses de grenouilles 1
W. SCHENK Tél. 2.55.44

fg k̂ NEUCHATEL
lfi «9 k^Hy Dimanche 15 avril
\S^ l̂̂ g m/ à 15 heures

Stade du Cantonal F. C.

Olympique-Marseille
( équipe professionnelle, 6 fois champion de
France et 6 fois gagnant de la Coupe de

France)

¦ Cantonal I

Importante entreprise cherche pour entrée immédiate
ou à convenir

2 employées
de bureau

familiarisées avec les chiffres pour bureau de paie ;
sténographie pas nécessaire.
Faire offres manuscrites avec photographie, curricu-
lum vitœ, prétentions de salaire et indication de date
d'entrée sous chiffre P 2867 N à Publicitas, Neu-
châtel.

L A U S A N N E
Vacances, long ou court sé-
jour. Chambres conforta-
bles, pension très soignée.
Proximité de la Riponne.
Ecrire à Madame Gaudois
Croix-Rouge 7 ou téléph.
23 46 56.

ClftPSI est demandée pr
EAU Q dimanche et lund i
15 et 16 avril. — Hûtel de la
Paix , Cernier. 

ouvrières zLéîr
pour travaux d'atelier faciles
propres et bien rétrib. - S'ad.
Novo-Crlslal s.a.J.-Brandt61.

Jeunes gens, jeunes
f i l lnn sortant des écoles
llll uu sont demandés pour
travaux d'atelier faciles , pro-
pres et bien rétribués. - S'ad.
Novo-Crlstal s. a. J.-Brand 61

Renault 4 cv.,
modèle 1950, 100,000 km., toit
ouvrable , housses Intérieur s
et accessoires de luxe, à
vendre. — Téléphoner avant
19 h. au 2.53.35, après au
2.61.67. 

lla linn 2-1 ans> débrouillard ,
lldllcll cherche emploi dans
boucherie ou autre. Logé et
nourri chez le patron si pos-
sible. — Offres sous chiffre
A. L. 6609 au bureau de
L'impartial.

Femme de ménage
sachant cuire , cherche heures
régulières. — S'adresser au
bureau de L'Impartial . 663.3

A InilPP P°ur le 30 avril -n IUUCI dans le quartierdes
Mélèzes , pignon (2e et.) de 2
chambres et cuisine. Préfé-
rence sera donnée a person-
ne seule. — Offres sous chif-
fre P. L. 6756 au bureau de
L'Impartial.

LOtjement 2 chambres rez
de chaussée ou ler étage
dans la bas de la ville est
demandé pour 2 personnes
entrée mai ou juin. — Ofires
sous chiffre G. M. 6844 au
bureau de L'Impartial. 

f ihâmh pp meublée est à
Ulla l l lUI  C |0uer avec pen-
sion. — S'adresser rue du
Crét 24, au 2e étage à gauche,

A lflllPP de suite , a monsieur
IUU G I chambre meublée

avec chaulfage central et pen-
sion. — S'adresser rue de la
Serre 59, ler étage.

A lfl l lPP tle sul,e > chambre
IUUCI meublée , à demoi-

selle sérieuse. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

6697

Ph a mlinn Jeune s'éno-dac-
ulldlll lJ I U tylographe, soi-
gneuse et tranquille , cherche
pour le ler mai chambre
meublée, si possible au so-
leil. — Ofires case 112, La
Chaux-de-Fonds ou télépho-
ne 2.48.84. 6840

Jeiine Tille che chambre
meublée. — Ecr ire sous chll-
ire A. J. 6721 au bureau de
L'Impartial.
n, |j vendrait bon marché lit
yUI et table, à famille nom-
breuse. — S'adr. sous chifire
R. J. 6765 au bureau de L'Im-
partial.
If p ln pour garçon de 8 à 12
ICIU ans, en bon état, à
vendre. — S'adresser Numa-
Droz 171, rez-de-chaussée à
gauche. 6852

A upnrlpR vél° de course
I/BIIIII C en parfait état.

S'adresser à partir de 18 h.,
à Mlle Noël , Cure 7. 

A WPIlfll 'P Cuisinière élec-
VCIIl l l  G trique «Sursee»

modèle 1950, 3 plaques, 1
four , utilisée 9 mois. — S'ad .
au bur. de L'Impartial. 6826
PpPlIll  dimanche matin 8
roi UU avril devant le res-
taurant de l'Ancien Stand un
gant de peau brun. Le rap-
porter contre récompense au
bureau de L'Impartial. 6830

Ponrlll '""di entre 18 et 19 h,
rCI UU rue Daniel-JeanRi-
chard , un col en fourrure re-
nard argenté. Prière de le
rapporter contre récompense
au bur de L'Impartial . 6627

Lfl perSOnne prendre une
trottinette , lundi matin à 11
heures, devant la rue Numa-
Droz 59, est priée de la rap-
porter immédiatement, sinon
plainte sera déposée. 6596

r >
O. S, A. lion Régionale des Sociétés d'Accordéoniste

Nombreux avantages pour les membres de nos clubs :
Organisation de cours de direction, et

de théorie musicale sous les aus-
pices du Conservatoire (subven-
tionnés par la caisse centrale de
l'U. R. S. A.).

Assurance des instruments
(valable également par transfert
entre nos clubs) .

Service d'entraide interclubs.
Organisation de cours pour débutants

(avec prêt des instruments pendant
trois mois) .

Prochaine réunion annuelle :
BEVAIX, 8 juillet 1951

Parents, confiez vos enfants aux clubs
faisant partie de notre association.

La Chaux-de-Fonds :
Société mixte des jeunes accordéonistes

La Chaux-de-Fonds 6653

V J

On cherche
pour une durée d'environ

deux à trois semaines
personne pour relavages

et aide à la cuisine.
Se présenter à l'Hôtel de
Paris, La Chaux-de-Fonds.

£ntrée de suite.

Docteur HUEZ
absent

jusqu'au 22 avril

Une orthographe
Irréprochable

à tout âge, grâce à nos
cours par correspondan-
ce : méthode Individuel-
le appliquée par des pro-
fesseurs spécialisés.

Progrès rapides.
Envoi discret de la

brochure gratuite No 57,
contre un timbre.
INSTITUT PRATIQUE

D'ORTHOGRAPHE
Bonne Espérance 12

Lausanne

Le Comité de la Société
suisse des Cafetiers,
Hôteliers et Restaura-
teurs, section de La Chaux-
de-Fonds, a le pénible de-
voir de faire part à ses mem-
bres du décès de

Madame

Eva OSWALD
membre actif

L'incinération à laquelle
MM. les membres sont priés
d 'assister aura lieu aujour-
d'hui samedi , a 14 heures.

Venez à mol vous tous qui êtes
fatigués et chargés et je vous
donnerai du repos.

Matthieu 11, 28.

Madame Albert Matlia-Huguenin, ses
entants et petits-enfants ;

Madame et Monsieur Hermann Koh-
ler-Matils et leurs enfants Josette
et Hermann-Emlle, à La Chaux-de-
Fonds ;

Monsieur et Madame Henri Matlle-
Balllod et leur fille Marie-Claire
au Locle ;

Monsieur et Madame Charles Matlle-
Yerly et leurs enfants Claude et .
Francis, à Pré-Sec ;

ainsi que les familles Matile, Perret,
Besson, Perrin, Huguenin, Magnin,
Breguet, Gaberel et aillées, ont la pro-
fonde douleur de faire part de la perte
cruelle qu'ils viennent d'éprouver en
la personne de leur cher et regretté
époux, papa, grand-papa, frère, beau-
frère, oncle, cousin et ami,

Monsieur

Albert MATILE
que Dieu a repris à Lui, aujourdh'hul
vendredi, à 10 h. 45, dans sa 67me an-
née, après une longue maladie, sup-
portée avec courage et résignation.

Les Cœudrss, le 13 avril 1951.

Que ton repos soit aussi doux
que ton cœur fut bon.

L'Inhumation, sans suite, aura lieu
LUNDI 16 AVRIL à 13 h. aux Ponts-de-
Martel.

Départ à 12 h. 30 du domicile mor-
tuaire : Les Cœudres.

Culte pour la famille à 12 h. au do-
micile.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire part.

TOUS SYSTÈMES £$ §̂g§J ĵjff t&^
Teintures /' HMSpiP*riln
Demandez nos prix 9fre9«£lrv§Sj0

MmHJfBfeaH

Balance 14 (vis-à-vis de l'Hôtel de la Croix-d'Ot)
Téléphone 2.19.75

ê \Voyages Marti
en cars Pullman modernes et confortables

départs jours voyages tout compris
23 IV, 12 V 3 Heidelberg - Vallée du Nec-

kar - Stuttgart 120.—

21 vVvi ) 6 Rlvlera française et Italienne 250.—
23 IV, 21 V 6 Belgique - Hollande 285.—
28 IV, 7 V 8 Hollande - Zuidersee 370.—
3 V, 28 V 4 Heidelberg - Pays rhénan

Luxembourg 168.—
3 V (Ascen.) 4 Provence - Marseille 170.—
7 V, 25 VI 6 Châteaux de la Loire - Paris 255.—

Différents voyages de Pentecôte de 2-8 jours
Demandez sans frais la brochure et les programmes

détaillés

f% Ernest MARTI S. A.
Wss/ / Entreprise de voyages

/AARTl KALLNACH (ni Berna) Tél. (032) 8.24.05

tMslfireMMMBf lMiales—<

VELO
homme, complète-
ment équipé à ven-
dre. S'adresser à M.
Adrien Hofer , Com-
merce 101.

Restaurant de la Gare
Saint-Blalse

avec sa belle terrasse.
Salles pour sociétés. Sa
cuisine fine avec ses spé-
cialités:

Poisson du lac
Poulets

Ses vins réputés
F. Schwab, propr.

Jeune homme cherche
pour le 6 mai évent. le
ler mal

chaire meublée
et ensoleillée avec
chauffage. Faire ofires
à M. Heinz Nuessll ,
WasserschOpfl 37, Zu-
rioh-Heuried.

Chauffeur
connaissant très bien les
Diesels, plusieurs années de
pratique cherche place stable
comme chauffeur-livreur ou
chauffeur-magasinier. Bonnes
références à disposition. —
Ecrire sous chiffre H. Q. 6845
au bureau de L'Impartial.

On achèterait
chambre à coucher

moderne ainsi qu'une
cuisinière à gaz. — Offres
sous chiffre K. A. 6862 au
bureau de L'Impartial. .

A vendre
cause départ , fournitures d'un
article de ménage très facile
à fabriquer et ne nécessitant
aucune Installation , gros bé-
néfices. — S'adresser au bur.
de L'Impartial . 6863

Phamhno meublée au soleil
UllalllUI B est à louer. S'adr.
Numa-Droz 53, 2me étage, à
droite. 6686
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Le duel Truinan-Mac Arthur.

La Chaux-de-Fonds, le 14 avril.
C'est lundi que le général Mac Ar-

thur quittera le Japon pour retourner
aux USA où il n'avai t plus remis les
pieds depuis 15 ans. I l parl era non seu-
lement devant les commissions des Re-
présentant s et du Sénat — où on l'in-
terrogera à fond sur ses d i f f éren ts
manquements — mais aussi devant le
Congrès où il exposera ses vues. Ainsi
le duel Mac Arthur-Truman ne fa i t
que commencer et il est à présumer
que le match entre les deux hommes,
les deux partis et les deux conceptions
qu'ils représentent n'est pas près de
finir.. .

Cependant, selon le tour que pren-
dront les événements en Corée ou dans
le monde, l'opinion américaine, qui est
aujourd'hui passionnémen t en faveur
du proconsul, pourrait varier sensible-
ment. Ce n'est pas la première fo is
dams l'histoire des Eiiats-Unis qu'un
président limoge un général insubor-
donné ou incompétent . Parmi ces con-
f l i t s  de personnalités fameux, on cite
celui du président Lincoln qui remer-
cia lui aussi un commandant en chef
qui avait trop tendance à mépriser les
ordres du gouvernement, le général
Mac Lellan, acte considéré comme un
des plus courag eux accompli par
l'homme d'Etat pr écité.

Le fait est que seul l'avenir dira qui
a vu juste du président Truman, qui
espère en la paix et veut tout faire
pour éviter une troisième guerre mon-
diale, et de l'inspecteur-général Mac
Arthur qui, lui, ne recule pas devant
l'idée d'une extension du conflit ou
même d'une guerre préventive.

Ce qui est certain, c'est que l'auréole
du général Mac Arthur risque bien de
disparaître assez rapidement au con-
tact direct du parlementarisme, de la
politique et des traquenards variés que
même ses bons amis lui préparent. Ne
lui offrait-on pas hier déjà de tourner
un fi lm à Hollywood ? Ce qui est cer-
tain aussi, c'est que la controverse qui
va s'engager divisera profondément les
USA au moment où ils auraient eu le
plus besoin de force et d'union. Et à
ce titre-là déjà Mac Arthur qui a rom-
pu en visière avec la politique of f i -
cieille de son pays, aura rendu à ce
dernier le plus fâcheux service.

Résumé de nouvelles.

— On est toujours à la veille de l' o f -
fensive sino-soviétique en Corée. Ce-
pendant, à l'ONU , on estime que le dé-
part de Mac Arthur améliore Us es-
poirs en vue d'un règlement pacifique
du conflit. Quant à Paris et Londres,
ils pensent que la situation reste iden-
tique mais que la position des E tats-
Unis se renforce plutôt en Asie. Quant
auti G. I' s qui combattent en Corée, ils
a f f i rmen t  l'opinion assez répandu e qui
est la suivant e : « Cela devait arriver.
Ce sacré Mac Arthur n'en faisait qu'à
sa tête! Maintenant qu'il est parti ,
peut-être les Russes et les Chinois de-
viendront-Us plus malléables et pour-
rons-nous enfin quitter ce détestable
pays... »

— A Moscou, on déclare que ni la
politique de l'URSS ni celle des USA
ne seront modifiées par le départ d'un
homme.

— Le chancelier Adenauer venu pour
signer à Paris le plan Schuman, sem-
ble avoir remporté un véritable suc-
cès. Les propos qu'il a tenus sont de
ceux qui sont le plus de natwe à fa-
voriser le rapprochement franco-alle-
mand et la collaboration économique
européenne.

— La situation s'est brusquement ag-
gravée dans les régions pétrolières pe r-
sanes. Des mesures très sévères devront
être prises pour rétablir l'ordre. L'An-
gleterre elle-même suit de près les évé-
nements.

— Staline a assisté vendredi à la
séance inaugurale du Soviet suprême
récemment élu. Le ministre des finan -
ces a critiqué ses collègues de la sy lvi-
culture, de l'électricité , des denrées ali-
mentaires et des industries locales pour
n'avoir pas exécuté suff isamment le
plan économique de l'an dernier.

Le statut horloger au Parlement.

Nous aurons l'occasion de revenir
très prochainement sur les débats qui
ont eu lieu hier au Conseil national à
propo s du statut horloger. Ce sont les
interventions de MM.  Rubattel et Tell
Perrin, ainsi que le rapport de M. Per-
ret qui ont été les plus remarqués. Fait
curieux, les députés qui avaient à peine
pris la parole pour discuter du statut
agraire, pourtant beaucoup plus éta-
tiste, se sont répandus en discours à
propos de l'horlogerie. C'est que les
élections sont à la porte et qu'il faut
ménager les voix de la campagne alors
que l'horlogerie a le malheur d'être une
industrie g éo graphiquement concen-
trée dans quelques régions...

Ah ! s'il y avait des horlogers par-
tout comme on comprendrait mieux le

problème de l'horlogerie et comme on
se rendrait compte des dangers que
l'indiscipline et le chaos peuvent faire
courir à une de nos principales indus-
tries nourricières !

Les débats reprendront le 24 avril.
P. B.

Mac fflpihor entrera en iriomniiateur ai Etats-Unis
Des manifestations monstres sont prévues en son honneur. — Un journal républicain

blâme le «manque d'équilibre» des déclarations de certains chefs du parti.

M. Truman accepte
que Mac Arthur parle

devant le Congrès
WASHINGTON, 14. — Reuter. — Le

président Truman et les chefs démo-
crates de la Chambre ont déclaré ven-
dredi qu 'ils étaient d'accord que le gé-
néral Mac Arthur fasse une déclara-
tion devant le Congrès, c'est-à-dire
devant le Sénat et la Chambre réunis
en séance commune.

Le président Truman prononcera sa-
medi soir un discours au diner annuel
du parti démocrate, à l'occasion de la
célébration de la journée Jefferson
Jackson. Le discours présidentiel sera
radiodiffusé par tous les grands ré-
seaux américains dans la nuit de sa-
medi à dimanche entre 4 h. 30 et 5 h.

Violentes critiques du leader
républicain Martin

contre la politique Truman
WASHINGTON, 14. — Reuter. — M.

Joseph. Martin , chef républicain à la
Chambre des représentants, a déclaré
dans un discours radiodiffusé que la
révocation du général Mac Arthur mon-
tre que l'apaisement avec le commu-
nisme en Asie est de nouveau le mot
d'ordre du gouvernement Truman.

M." Martin a ajouté que Mac Arthur
avait été révoqué parce qu'il a essayé
de dire au peuple américain que l'Asie
est la position-clé de toute la situation
mondiale. Nous ne serons jamais à
même de dicter une paix conforme à
nos principes si nous ne sommes pas
forts en Asie. Il nous faut une politi-
que et une stratégie mondiales parce
qu'un danger mondial nous menace.
Tout le reste ne peut que nous valoir
une troisième guerre mondiale et des
destructions inouïes.

L'orateur a critique âprement la po-
litique suivie depuis cinq ans par le
président Truman, tant en Asie qu'en
Europe. En juin dernier, sans consulter
le Congrès, le gouvernement Truman a
jeté les Etats-Unis dans le conflit co-
réen. Les Etats-Unis sont placés de-
vant ce dilemme ou se saigner dans des
crises provoquées par le Kremlin ou
entreprendre une action décisive met-
tant un point final aux intentions
russes et empêchant ainsi une troi-
sième guerre mondiale.

San Francisco prépare
une réception triomphale

à Mac Arthur
TOKIO, 14. — United Press. — On

confirme, à Tokio, que le général Mac
Arthur quittera le Japon lundi, à bord
de son avion Constellation « Scap », à
destination des Etats-Unis. U arrivera
à San Francisco lundi après-midi. Le
maire de San Francisco, M. Elmer Ro-
binson, a déclaré que la ville est prête
à accorder au général Mac Arthur la
traditionnelle bienvenue due à un «hé-
ros de guerre rentrant chez lui».

Mac Arthur a avisé la municipalité
qu'il arriverait lundi après-midi et il a
consenti à ce que son arrivée soit pu-
bliquement célébrée.

Le général sera l'objet d'une des cé-
rémonies de bienvenue les plus triom-
phales dans l'histoire de la ville. La
police fait des préparatifs en consé-
quence.

Un journal républicain...

...qualifie de «stupides»
certaines déclarations de chefs

républicains I
WASHINGTON, 14. — AFP — Le

journal républicain ^ Washington Stan
déplore dans un éditorial le fai t  que
le remplacement du général Mac Ar-
thur ait causé « une tempête d 'émo-
tion » et qualifie de « stupides » certai-
nes déclarations des représentants et
sénateurs républicains .

Le journal estime que ceux-ci ont
perdu quelque peu leur équilibre lors-
qu'ils ont parlé d'une mise en accusa-
tion du président à une époque où la
guerre de Corée continue.

Le « Washington star » affirme que
les républicains doivent retrouver à la
fois leur sang-froid et leur sens des
réalités et que la meilleure façon de
le faire sera d'adopter une attitude di-
gne et sérieuse lorsque le général Mac
Arthur sera appelé à témoigner de-

vant la Commission des forces armées
du Sénat. Il ne s'agit pas de transfor-
mer cette déposition du général en une
sorte de « fête romaine », conclut le
journal.

Le monastère du Mt-Cassin,
complètement détruit

durant la guerre, a été reconstruit
ROME, 14. — L'énorme abbaye du

Mont-Cassin, qui fuit détruite au cours
de la guerre par un bombardement aé-
rien, a été complètement reconstruite
et vient d'être de nouveau consacrée
par une cérémonie religieuse. Les pères
bénédictins viennent de replacer dans
la crypte, où elles reposaient depuis
1400 ans, les urnes contenant les res-
tes de saint Benoit et de sa soeur sain-
te Scolastique. Les urnes avaient été
retrouvées parmi les ruines du monas-
tère détruit.

On sait que les Américains avaient
offert de reconstruire le monastère à
leurs frais, mais les pères bénédictins
s'y étaient opposés et avaient organisé
une collecte dans tous les pays où leur
ordre a des ramifications. Le président
de la République italienne, M. Einaudi,
a offert le grand portail de bronze ,
oeuvre du sculpteur Pietro Canonica.
Les huit carreaux du portail rappellent
l'histoire de la fondation de l'abbaye
et des quatre destructions subies au
cours des siècles..

L'un des carreaux représente les ar-
mes des Lombards en souvenir de la
première destruction en 582. Le deu-
xième représente les armes des Sarra-
sins de la 2e destruction en 883, le
troisième l'écroulement de l'édifice à
la suite du tremblement de terre du
9 septembre 1349. Le dernier panneau
enfin représente le casque des Néo-
Zélandais du général Freyberg et une
hélice des avions américains qui ont
causé la destruction en 1944.

Incident tragique
à la frontière israélienne
JERUSALEM, 14. — AFP. — Cinq

bergers arabes et un soldat israélien
ont été tués au cours d'une échauf-
fourée avec un groupe de bergers de
Beit-Jibrin, dans la région d'Hébron.
En outre , 15 Arabes et trois soldats
israéliens ont été blessés. Des obser-
vateurs de l'O. N. U. ont été appelés sur
les lieux.

La guerre de Corée
Une des plus grandes batailles

aériennes vient d'avoir lieu
à la frontière coréo-mandchoue

WASHINGTON, 14. — AFP. — D'après
le porte-parole de l'armée de l'air, 4
chasseurs MIG 15 de fabrication russe
furent abattus jeudi par les 32 forte-
resses envoyées pour détruire les ponts
sur le fleuve Yalou .

En outre, 3 MIG furent descendus en
combats aériens par les chasseurs amé-
ricains F 84 et 4 par les F 86, chasseurs
à réaction du type « Sabre ». Les super-
forteresses auraient également abattu
4 autres avions ennemis.

En tout 225 avions, dont 80 chasseurs
ennemis, ont pris part à l'engagement
aérien de jeudi sur la frontière coréo-
mandchoue.

On annonce qu'au cours de la grande
bataille aérienne qui s'est déroulée
jeudi sur le nord-ouest de la Corée, 5
superforteresses américaines ont été
abattues.

Avant la grande offensive
communiste en Corée

TOKIO, 14. — AFP. — Selon les in-
formations reçues par les forces alliées,
les Chinois ont concentré suffisamment
de matériel dans le triangle Kumhwa-
Chorwon-Yanggu, pour lancer une
grande offensive. Une force ennemie
évaluée à un régiment est déployée
dans le secteur de la rivière Pukhan à
l'ouest sud-ouest de Hwachon.

Au cours des dernières semaines, l'en-
nemi a simplement retardé l'avance
alliée , mais les Chinois, croit-on, doi-
vent maintenant résister aux forces
des Nations Unies et combattre ou
contre-attaquer en force afin d'empê-
cher les forces des Nations Unies d'at-
teindre ce centre crucial de ravitaille-
ment.
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La Grande-Bretagne exporte

des isotopes
LONDRES, 14. — Reuter. — Le Mi-

nistère des fournitures vient d'annon-
cer que les établissements britanniques
de l'énergie atomique livraient des iso-
topes radioactifs à 25 pays pour les
médecins ou les laboratoires de recher-
ches.

Sur 6171 unités produites en 1950 (la
moitié plus qu'en 1949) , 1473 ont été
exportées.

Situation très tendue dans le sud de l'Iran
Apres la nationalisation des puits de pétrole

où des désordres sanglants se sont produits. Le gouvernement persan
envoie des blindés à Abadan pour rétablir l'ordre.

TEHERAN, 14. — Reuter. — On dé-
clare, dans les milieux bien renseignés,
que trois marins européens et un em-
ployé de la Compagnie anglo-ira-
nienne du pétrole ont été tués, jeudi,
au cours des incidents qui se sont pro-
duits dans le sud de l'Iran.

LE NOMBRE DES MORTS EST DE
NEUF, ET CELUI DES BLESSES DE
DOUZE. ILS SONT TOMBES SOUS
LES BALLES DE LA POLICE, QUI A
OUVERT LE FEU AU MOMENT OU LA
FOULE CHARGEAIT AU CRI DE
« MORT AUX ANGLAIS ».

Une communication à la Chambre
des communes

LONDRES, 14. — Reuter. — M. Mor-
rison, ministre des affaires étrangè-
res, a annoncé que le gouvernement
persan avait dépêché à Abadan des
troupes blindées en plus des renforts
qui s'y trouvent déjà. Il a assuré que
les autorités britanniques suivaient
l'affaire avec vigilance et qu 'elles se
réservaient le droi t de prendre toutes
mesures utiles pour protéger les per-
sonnes et les propriétés britanniques,
et que, du resté, elles demanderaient
compte à la Perse des dommages su-
bis par la Grande-Bretagne et ses res-
sortissants.

La loi martiale va entrer
en vigueur

TEHERAN, 14. — Reuter. — Le gou-
vernement persan a tenu vendredi une
séance extraordinaire. U a destitué le
gouverneur général du Khouzistan et
mis à pied un certain nombre d'offi-
ciers. Il a en outre décidé d'envoyer à
Abadan, samedi, le général Shahbakti,
qui passe pour un homme particuliè-
rement énergique, afin . d'y faire appli-
quer la loi martiale dans toute sa ri-
gueur.

Le shah a assisté à la séance, alors
même qu 'il n'est pas tout à fait remis
de son opération.

Manifestation communiste
à Téhéran

TEHERAN, 14. — Reuter — Sept
mille personnes se sont réunies, ven-
dredi après-midi, dans la cour du Par-
lement, à Téhéran , sous .les auspices de
l'« dnganisatlion nationale pour com-
battre la compagnie pétrolière anglo-
iranienne » (un nouveau groupe du
parti tudeh , parti communiste inter-
dit) . Des orateurs ont demandé au par-
lement d'inciter le gouvernement à dé-
velopper ses relations avec «le bastion
de la démocratie et de la paix ».

La manifestation s'est déroulée en
bon ordre.

Les forces de sécuri té disposant de
chars blindés ont dispersé, vendredi
après-midi, des manifestants à Aba-
dan.

A Bandar Mashur, dans les régions
pétrolières du sud, des collisions entr e
.la police et les grévistes se sont dérou-
lées au cours de la journée de jeudi.
Une femme a été tuée, une autre griè-
vement blessée, et douze femmes et en-
fants légèrement. Elles avaient été
poussées en avant par les grévistes.

La Chambre refuse de procéder
à un vote de confiance

TEHERAN, 14. — AFP — La Cham-
bre a refusé vendredi soir de procéder
à un vote sur une motion de confiance
au gouvernement Hussein Ala, considé-
rant que « ,1a situation dans les régions
pétrolières du sud de l'Iran n'exige pas
l'interruption des débâts sur le pro-
gramme gouvernemental et un vote de
confiance prématuré ».

M . Hussein Ala , dans un discours
qu'il a prononcé à la Chambre, a in-
sisté sur la gravité de la situation
« créée dans le sud de l'Iran par les
grèves , par les manifestations qui ont
causé la mort de plusieurs Iraniens et
de personnes étrangères , ainsi que par
l'interruption des communications té-
légraphiques ».

M. Adenauer a Paru

Le chancelier Dr Adenauer, ministre
des af faires  étrangères, aacompagné
du haut commissaire français François-
Poncet, vient d' arriver à Paris. A noter
que c'est la première fois  depuis 1931
qu'un chancelier allemand se rend

dans la capital e fran çaise.

La pierre du couronnement a été
ramenée à Londres...

GLASCOW 14. — Reuter. — La pierre
du couronnement, morceau de molasse
pesant 150 kg. sur laquelle les rois
d'Ecosse et d'Angleterre sont couronnés
depuis des siècles, a quitté Glascow
vendredi pour être conduite à Londres
par Scotland Yard. La pierre sera
transportée à Londres dans une grosse
automobile noire qui sera accompagnée
par trois autres autos. Ces mesures de
précautions sont prises parce que ' les
nationalistes écossais ont menacé d'une
« guerr e ouverte » si la pierre est ra-
menée à Londres. Les nationalistes
écossais admettent maintenant qu'ils
ont enlevé la pierre du couronnement
de l'Abbaye de Westminster dans la
j ournée de Noël .

L'épilogue
d'une tragi-comédie

BONN, 14. — DPA — Selon les
estimations du ministère fédéral
pour les affaires allemandes, la Ré-
publique démocratique d'Allema-
gne orientale a livré à l'Union so-
viétique, jusqu'à fin 1950, pour 26,8
milliards de marks de réparation ,
sans compter les frais d'occupa-
tion. La zone soviétique doit en-
core livrer chaque année un mini-
mum de 3,5 milliards de marks
pour les réparations.

Dans une brochure publiée ré-
cemment par le ministère fédéra l,
le ministre Jacob Kaiser a déclaré
qu 'avec ces méthodes de répara-
tions, l'Union soviétique violait les
accords de Potsdam et de Yalta.
Au demeurant, il ne faut pas ou-
blier que les négociations entre les
puissances occidentales et l'Union
soviétique ont échoué à cause des
exigences soviétiques. Le système de
réparations utilisé par l'URSS équi-
vaut à une exploitation économique
qui n'a pas sa pareille dans le
monde.
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La zone soviétique allemande
a livré pour 26,8 milliards
de marks de réparation

LONDRES, 14. — AFP-. — La pierre
du couronnement a été replacée à l'ab-
baye de Westminster.

C'est à 21 heures 30 exactement, que
la « pierre du destin » a été replacée
sous le trône du couronnement, à l'ab-
baye de Westminster, où elle se trou-
vait jusqu'à la nuit de Noël , date à
laquelle elle fut déobée . Tel est le terme
d'une chasse mouvementée qui s'est
poursuivie trois mois et 18 jours .

Un détachement de police stationnait
sous la pluie depuis plus d'une heure
à la porte de l'abbaye appelée « Poets
Corner », par laquelle la pierre avait
été emportée lorsque deux automobiles
se sont arrêtées. De la première sont
descendus des policiers, cependant que
de la seconde on extrayait la célèbre
pierre, qui fut aussitôt replacée sous le
trône à l'endroit qu 'elle occupe tradi-
tionnellement. Le retour à Londres de
la pierre s'est effectué presque aussi
secrètement que son enlèvement. Les
quelques curieux qui s'étaient rassem-
blés à la « Poets Corner » ont été dis-
persés par la police.

...et replacée à l'abbaye
de Westminster

Généralement très nuageux. En plai-
ne quelques averses de pluie ou de
grésil. En montagne par moments
chutes de neige. Vent d'ouest en ra-
fale*. Frai*.
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